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. ,",Le BureRU des Sols AVAit mis au prograwùe de la
Section dé Pédologie de l'l.R.CAM., l'étude des sols des snvo-
nes de l'Est-Cameroun, sur lesquels le SEMEST se proposait de
foire por~er son effort. Après' entente à Bertoua. avec M}l.DOUDET
et COLLIERES cette étude s'est divisée en deux parties :
- Etude des sols déjà. cj:tltivée en arnchide ou qui
- ..... le seront prochninement, uutour de Bertoun ;
- Prof:1pectian pédologique de 6 villDges où le
SEME3T envisage l'instnllation da postes de
pfJysannnt.
Toutes ces prospections furent effectu0es en
Décembre 1955.
Les analyses ont été effectuées au laboratoire de l'I.R.CAH.
sous ln direction de J. SUSINI.
G-ENERALITES
GEOGRAPHIE PHYSIqUE
LB zone de savanes de l'Est-Ca~eroùn est une vaste
pénéphlirie .au relief mou et monotone dans' l'ensemble, . ffin.is trèà
marqué dans le détail par les nombreux marigots et rivières~ .
Les géologues distinguent :même deux pénépl~:lines la première
ontre 600 et 700 . 'ro, d' altitude, ln deuxième entre 800 et 1000 m. ,
. m~3is aucune falaise nette ne ijall.'àbfi'ê leur raccordement•.
Lès seuls reliefs sont des dômos granitiques aux
formes variées, depuis la coupole arrondie et surbaisséejUSqU'8U pitQl? 'en "pain de suorQ".· Ils sont tou:jours formées de
roohes n\1èàl et se trouvent principfJlement sur granite syntecto-
nique tRrdif.
Le seul accid'ent topographique est 18 vallée du IJon,
qui ~~~~e géologiquement du reste do la région et dont
l'origine est tectonique.
GEOLOGIE
Toute 18 r6gion est constituéo de terr8ins ancions
formant 1~ vieux.~oole précambien on y distingue dGS roche
motnr.lorph:lqucà plissées et plusieurs séries de gr8nite intrusif.
La plus grande partie des zones prospectées est
formée de granite: seules exceptions, du gneiss à biotite à
Marnraba et du granite d'anatenie à Ngoura II,
On distingue doux séries de granite:
-granite syntectonique ancien, le plus repandu, à
structur~ et composition héterogéne.
-granite synt~ctonique tardif, de composition voi-
sine àù~ précédent~ mais plus homogéne : ils /
forment souvent des collines d3 roche.à nu tout
le long de 'la piste minière Ndokayo - B8;touri.
Un profil a été observé sur sohiste du Lom :. la. ro-
che est totalement différente et a un faciés phylliteux•
.../ .. ~
... :3. ...
Au point dG vUG cnimique tQutG~ c~s ~oGno~ ~G qerRc~
tériseni;; pAr II3U.r grand0 ricnGsse en. qmJr"t~ Gt m:i-nérnux insolu"';
blos ; 68 à 80 %do qU8rtz. et insoluble J?8r otto,que, tr:i,.ac:i,.de,
Les teneurs en Fe Gt AL s'ont val."iablos ; 3,5 à 7 %
d'alumine Gt 3,5 à 9 %ù'oxyde de Fe, .
Deux faits sont à notor au point de VU0 géologique:
- des lal!lbenux de schistes du Lol'l rocouvrant les
granites et les gneiss dnns un0 zone au Su~ de
Betaré-OYB : cette forôRtion était donc plus
étenduG et a 8té enlevéa p8r ôrosion.
- dos afflGurements eédinentairGs de grés de carnot
existent en KEF à un~ centaine de kilo~ètr8s dG la ~iste Ndokeyo~
Batouri t:}·t un sondR~e p:œ.s de Boden B donné des grAviers dont
l'aspect est cRracteristique do ces grés : ces form8tions con-
tinentales' ont pu exister au Cameroun et ~tre enlevGGS par éror
sion.
Erosion 8t transport ont donc joué un r~le tr~s impor-
tnnt sur ce vieux socl,e~
CLIMP.TOLOGIE
Le clin8t guinéen forestiGr, type haut-camero~~ée~,
cnract6rise toute cotte région :
- sl3ison s0che de 2 ? 3 mo"is (Decembre à Févrie:r)
qui s'accentue vers le Nord, {4 mois à BétF.lré-oyn),
ter:pératurer.:1oyenne peu élevGe (22 2 à 242 ) ~,n'r:1i­
son de l'sUitude 8vec mAximf} ass,-.:zélevé on
sr.dsori 'Sèche,'
faible m!lplitude thermiqu0 8t forte humidité
Atmosphérique pendant 18 plus grnndQ partie de
l'année ..
Les schémas ci-jotn'ts (pluviomètrie ct 1;0mpérwpur,/)
m.ontrent bien les vAriotions.sF.lisonnièresde :La.pluviomètri.0 ct
,lp faible amplitude des variations de tempérAtur~~
Le total des pluies diminue vers le Nord ;:171-2 rurl~l.
Batouri, 1610 Inr' \ BertouD, et 1366 mm è. Bét'aré-Oyn.. Le nombrv
.de jours de pluios est en moyenne de III jours par i-Jn à BertouH;
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La savane domine dans toute cette r~gion mais la forêt
est partout présente par les galeries :forestières ou des lambeaux
forestiers sur les flancs des collines et sur les sommets.,
La savane présente des aspects variés. Dans la. zone Sud ,
en bordure de la forêt dens~ elle peut être exclusivement graminéenne :
Pennisetum purpureum, Pennisetum et Imperata cylindrica., Imperata. et
Hyparrbenia Spa suivant le degré de dégradation des sols. Dans les
savanes à termitières en buttes entre BER'rOUA et BATOURI a.ppar8i t
VitEiX cunéata et d'autres arbustes résistants aux termites. .
En remontant vers le Nord la' strate grarainéenno est sur-
tout formé·e d 'Hyparrhenia. ou d 'Hyparrhenia et Imperatd.• · Les autres
grarninées caractéristiques sont : Eleu jine indica, Panicun maximum,
Sporobobus pyrarnidalis.
Le$ arbres de sa.vanes apparaissent plus ou moins nombro'1)X ;
les principaux sont Bauhinia thonningU, JÏnOMl· senegal.ensi13,
Hymonacarà ia acida, Bridelia ferrugines, Fluggea. vi7ora, Terminaltt-J
sp, Crosset>teryx, Lophira lanceolata..
La for~t, du type hemiombrophile est toujours très de-
gradée et fortemerit secondarisée comlne 11 indiquent : Ceiba penten-
dra, Authocleista nobilis, Musanga cecropioYdes,' Terminalia supcrlxJ •.
. (
La. limite forêt-savane, telle que nous a.vons pu l'obser-
..) ver, présente des ca.ractéristiques varia.bles. .
Dans le Sud, à Nguelébok, Batouri, Ngoura II et même à
Nr':ua-lie qui est proche de l'épi de forêt dense de Deng-Deng, la
l.Lmite est souvent impréeisé ; graminées et végétation f·orestièr.a
sont melangées, surtout dan~ les anciens champs cultiV'és.,
Au contra.ire à Mboula.! et Ngoura l et dans certa.ines
zones de Mara.raba, Ql":k p8sse directement de la forêt à une sa.va.n~·
assez arbustive : la sépara tion se fait souvent par une plage
d tAframor~nllm qui arrête le feu.
Da~s le premier cas la limite savane forêt est mouvante ët·
la savane gagne na turellement sur la forêt avec l'aide du feu.
Dans le second cas, la limite paraitêtre stabilisée depuis long-
tGmps.





Autre fait à noter :(:i3près une culture de lila.nioc en
savane, nous avons pu observer q~e les prelliers végétaux qui
repoussent ne sont pas des graminées filais des plantes h8rbacéc:s
de forêts ; après une ou deux saisons sèches, les graminoes
ont repris possession du terrain avec l'aide du feu.
AGRICULTURE'INDIGENE.
L Jagriculture de l 'Bst-Cameroun est une agricultUl'8 cl')
subsistance : les exportations de produits agricoles sont pillU
ir~p?rt8ntes ~reprosentées. par du café, du ~acao, du ta.bac d8llfJ
rcglons de Ior~t, du ôanlOC et de l'arachlde en savane.
Les possibilités agricoles sont faibles, car la P~))l;­
lation 'est peu nombreuse et les techniques agricoles rudirlen;"
taires. De plus l' agricul teur n'a pas rlodifié son systGï'JO dG
culture depuis la fix.ation des villages le long des axes rou-
tiers et si on observe une certa ine adaptation à ces conditiollH
nouvelles, l'équilibre réalisé est instable. Il en rosult8 soit
une forte dégradation des sols ,a.utour dus villag0s, soit
l'obligation de cultiver à. de grandes distances du villa.gl;.
Le problème de la reconstitution de la fùrtilité u.,J;,
terres, résolu nuparav8nt par le nomadis!'1e agricole t n '1) tc'u-
jt)u~s pas trouvù S~l solution.
CULTUR~S VIVRI1~RES.
, , L'adaptation aux conditions du milieu se traduit 'Dar
une varlabilité dos successions culturales selon les.JroJortions
(18 for0t ct de savane dont dispose le village.
Les cultures exigeantes sont toujours jaites an
for@t : ffi-:-J5:S, bananier. Les sols y sont toujours plus riches et
le 'TIicroclimat hUI~ide est plus fDvorable à ces cultures GXige~Jlll~..'I;
en oau.
Le SGSDme, peu exigeant, est toujours en savnne.






(1) en certains ca.s.
manioc
2Q et 3ème ~mnée
jachèro forostirn";
nnturolle
• If • / •••
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A ~·1boula! la ·dur<.~e de la j'achère est de 4. 8ns après
une sil" rüe succession r:Ja1:s - arnchide.






A Mbouéla.! les superficies do sols de for~t sont 8uf-
f;i.së-mtes et les eultures en savane sont trè~ rares } une sir")pl}
solQ de oanioc pendant deux ans.
A Boubara l'épuisemant des sols oblige à monifier ,










22 et 3èmG année
nanioc




Elles sont toutes d' introduction récente ct intéru'~­
sent surtout les zones proches de la grande for~t.
Elles cnnsistent surtout en cultures arbustivos de
CAcaoyer at cnf6i0r mais la production totale ost faible.
La tabac est une culture d~ case en savane 0t il beni-
ficie d'abondnnts F.lpports organiquos. Hais il ost surt0ut cul-
tivé sur défrichement forestior dans la znne Sud.
La faible productivité du travnil AbTicole.d~ns l'Dst-
C8l'ï.Oroun n'a Pf-lS permis jusqu'ici do fAire pF.lrticipar ·~lGiner1'Jnt
18s populntions de ces régions à la vie écono-niquG du P8YS :
l'6tudo des sols, de leurs possibilités et des ~eillGuros
techniques de leur utilisation doit le permottrQ.
. ... / ...
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PEDOGENESE DES SOIS DES SAVANES DE L'EST
---,------- .. _- -- ....... _..............,-
-=-=-=-=-=-=-
Avec le recul de la for~t et les feUx de saison sèche, les sols formés
sous fo~t sont fortement érodés par les premiers orages. La terre rouP-e des sols
ferrallitiques forestiers peut gtre emportée complètement et l'horizon 'gravil- '
lonnaire appara1t en surface, l'horizon bariolé tend à se cuirasser. La cuirasse
peut ~tre démantelée, les gravillons transportés et ces divers éléments recouvrir
d'autres sols.
On rencontre également divers stades de sols formés en place probablement
après disparition d'un ancien sol. De la roche pourrie (embrechite, ~anit,gnei8s)
on passe à une terre brune à brun-gris, humifère et -peu profonde, puis à un 301
juvénile brun-jaune peu différencié, mais déjà lessivé, et enfin à un sol ferrugi-
neux tropical lessivé ou faiblement ferrallitique brun à brun-rou9"e, où l'on dis-
tingue un horizon de surface brun-gris, plus ou moins humifère, 'un horizon sous-
jacent lessivé, un horizon d'accumulation et souvent, sous l'influence de la nap-
pe phréatique, un horizon de concrétionnement 'ferrugineux.
de
Dans le région/BETARE-OYA, nous avonS pu observer un sol formé sur les
.schistes du LOI·I. '
Il est rare que cette pédogénèse n i ait pas été modifiée par des 'Phénomènf)G
de transport et la plupart des sols sont des sols complexes. e' est ainsi gu' au
kilomètre 27 de la route BERTOUA-NDOKAYO nous avons observé sur une pente de col-
line granitique le profil suivant ( E~: 2'3 ) (1) sous végétation dt Tmœrata et
Pennisetum.
de 0 à 40 cm. Horizon humifère colluvial gris foncé, argilo-sahleux avec des
cailloux de Jsr'anit, des quartz et quelques rares concrétions
arrondies et patinées. structure grenue.
de 40 à 60 cm. Ancien horizon de surface, humifère, gris foncé, sablo-arrdlcux,
structure finement grenue.
de 60 à 110 cm. C'olluvium arénacé avec très nombreux petits quartz anp.:uleux,
quelques gros quartz et de rares concrétions ferru{;ineuses,
arrondies et patinées.
de no à 140cm. Horizon bariolé brun vif avec des taches plus .iaul1es et d' autres
plus rouges, quelques concrétions noires en placo..
--
de 140 à 145cm. Granit altéré.
145 cm. Granit,
(1) 10 prof~l Ee 23 correspond aux échantillons'Ee 231,232,233,234.
...1...
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Dans ce profil 01'_ remarque une action, importante des fourmis qui mélanl.S'ent
la terre dos différents horizons, Les termites sont ép,alement un facteur de
pédogénèse très important, que nous ayons affaire aux termitip.res en buttes ot:!. aux
termitières champignons, Ils sont susceptibles de remonter en surface des éléments
fins et l'on a m~mc observé des profils où, soue une cuirasse -plus ou moins gTavil ~
lonnairc, la roche-mèro a commencé à s'altérer et les termites à remonter, à tra-
vers la cuirasse, des éléments fins issus de l~ décomryosition de la roche,
L'importance que cos différents facteurs. J 6:rosion et transoort d'éléments
divers, action des fourmis et des termites, ont prise dans. cette ré~ion; explique
le grand nombre de sols complexes rencontrés, et la difficulté de leur comp'ré-
hension.
, Pour l'étude de leurs propriétés, nous avons été amenés à la classification
suivante: sols rouges forestiers, sols,bruns à brun-jaune ou brun-rouge, sols
jeunes sur socle, sols sur schistes du LON.
PRIOOIPAUX TYIES DE SOLS
------ ---_ ....-
Les sols rouges ferrallitiquos de la zono forestière sont souvent rencontréG
dans la zone des savanes" surtout dans la partie Sud de celleo-oi. le -profil' OGt
à peu près 10 m~me sous les deux formations végétalee, toutefois BOUS savane,
l'horizon humifère peut être plus net et mieux individualisé, le sol est souvent
plus clair que sousfor~t et moins épais par suite de l rérosion~
Pi. NGUELEBOK, au Sud de la route BERTOUA-BATOURI, nous avons observé le profil
suivant sous forllt, avec un sous-bois peu dense et sans strate her'l)acée.
Ponte faible. ( EC 50 ).
do 0 à 5 cm. Horizon apparemment peu humifère avec litière do .feuilles mortofJ
en surface, brun-rouge foncé, argileux, et structure polyèdri.q'~e
à nuci forme •
do 5 à J20 cm, Passage progressif à un. horizon rouge, argileux, sans quartz
visibles,
A quelque distance de là, sous une plantati<:>n de café, nous av\!ns atteint
à 2m,40 un horizon riche en gravillons rouge foncé à violet" .
.
Toujours à NGUELEBOK; et à quelques centaines de mètres du PI'ttfil ~récédont,
sous une savane à Im'Parata, fougères et Aframomum, qui est brltlée tOu,s les ans,
10 profil est le suivant ( Be 51 ) : ,
de 0 à 20 cm. Horizon humifèro brun-rouge foncé, argllo-sableux à structure
finement grenue en surface, -puis polyèdriquo à nuciforme. Nombreuses racines.
de 20 à ]2'0 cm. Passage rapide à un horizon rouge argileux avec quelques grains
de quartz nus, pas de racines.
- 9
Plus au Nord, à 1WOURJ., à c6té de la future route de BATorffiI, dans une zone
plane sur une cr~te, le profil est le suivant, sous une végétation très peu arbor6c
de graminées diverses parmi lesquelles se trouve de l'Imperata.
En surface, nombreux tortillons dtls aux vers de terre. (Ela' 4'0 )
de 0 à 20 cm. Horizon humifère brun foncé, argilo-sableux, finement grenu avec
des mottes nuciformes plus abondantes en ~rofondeur. Chevelu radi-
culaire important.
de 2:0 à 120 cm. Passage progressif à rouge-jaune argileux, avec des quartz nus
à partir de 60 cm.
eommc nous l'avons déjà dit, l'éroSion attaque ces sols surtout après dis-
parition du couvert forestier protecteur, enlève l'horizon humifère et les couches
supérieures du sol; lIhorizon gravillonnaire peut ~tre ramené à quelques centi-
mètres de profondeur ou m$me en surface sur d'importantes superficies.
. Par exemple à BOurnI1BE, sous un champ d'arachides avec des repousses d'Impe:..
rata et d'Aframomum, en pente.légère avec de petites buttes, nous avons ( EC' 30 ):
de 0 à 15 cm. Horizon humifère, brun-gris foncé, argilo-sableux, meuble et
finement grenu do 0 à 2' cm., ensuite polyèdrique.
do 15 à 75 cm. Horizon rouge-jaune argileux avec sable grossier.
'. à 75 cm. Horizon à nombreux petite gravillons arrondis, durcis, et ~
taches rouges friables.
A faiblo distance de ce profil, les gravillons affleurent en surface.
Cos différences nous amènent à considérer dans ces sols rou,~s forestiers,
au point do vue physico-chimique et agronomique, trois stades : les sols actuello-
ment sous for8t, ceux dont le déboisement semble relativement récent etcolDC sur
lesquels l'établissement de la savane semple plus ancien.
Sols situés sous forGt
L'horizon supérieur de ces sols est généralement argilo-sablouxà argileux,
le taux d'argile varie autour de 40 %.
Très rapidemont le sol devient plus argileux; vers 40 cm. il :renferme
environ 60 %d'argile et en dessous co taux dt argile reste à -peu près constant.
Ces sols ont des teneurs assez élevées. en matières orRaniques dans l'horiz~l1
de surface : 4- à 6 %. Elles sont "Voisines de l %dans l' horizon inférieur.
Los teneurs en azote sont généralement fortes en surface et voisines de
0,5 %0 en dessous. Le rap~~rt cIN qui varie autour de 10 montre que la matière
organique est bien décom~osee.
... .1....
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cette richesse on matières organiques assure à ces. sols des ca~acités
d'échange (T) correctcs de 12' à 17 milliéquivalents -pour 100 grammes' de torre,
en surface, Dans les horizons non humifères elles sont plus faibles : 4 à 7 méq,
Los teneurs en bases échangeables (s) sont moyennes ou m~me élevées (5 à 9,5 méq,).
Los horizons de surface sont bien pourvus en calcium et magn9sium échmlgoa-
bIcs, Les teneurs en potassium sont moyennes ou fortes. En ~rofondeur, ces sols
sont mal pourvu::, en calcium; suivant les échantillons, les téneurs en -potn:'Jsium
et magnésium sont faibles ou moyennes,
Los quantités de calcium total sont assez élevées en surfacc et en -profondour.
Le magnésium total existe en quantités moyennes·. les taux de potassium sont
insuffisants.
(?;cs sols renferment des quantités de phosphore faihles à moyennes,.
Sols rouges sous sa~~e_.~~P..~
G'es sols ont été étudiés à NGUEIEBOK comme les sols situés sous fortH.
Nous sorunes ici à la limite actuel10 de la fo~tj ct do la savane, où nous distin-.
-guons des étondues couvertes de Pcnnisetum, d'autres où des plnges do Pennisotum
sont entourées d' Dn-perata. Tous les types de savane sont bra.lés tous les ans.
Lu coaposition granulométrique dû cos sols ost la m<3me quo sous for~t,
argilo-sab19USG ou argileuse en surface, puis nettement argileuse à 40 cm.
Dans ce typo de savane, l'horizon humifère est plus net que sous for~t, avec
une stru~ture polyèdrique ounuciforme, parfois grenue.
Les teneurs en matières organiques sont élevées, comme ~our les sols étuai(8
sous forGt, Ces sols sont, aussi, riches en azotQ, cODendant les savanes à Impor~t~
en semblent moins bien pourvues que les sols de fordt, Les ra-pDorts C/N sont
voisins de la sous Pennisetum, un peu plus élevés dans les savanes à Im~eratn.
. .
Ces taux élevés de matières organiques assurent aux horizons sUDorficiels
de ces sols des cnpacités d'échange et des teneurs en bases échnngElables moyennes
ou élevées, Los horizons non humifères sont plus pauvres •
•
En surface, ces sols sont bien pourvus en calcium, les teneurs en m~eslun
sont moyennes ou fortes. Les savanes à :Pennisetum sont particulièrement riches en
potassium échangûable, les savanes à Imperata nlen sont que médiocrement pourvuos,
et sont plus pauvres en tous les élémonts échangeables que les sols de fortH
voisinEl,
En profondeur, les teneurs en calcium sont faibles, celles de nagnésiun
fnibles ou moyennes;1es sols à Dnpcrata sont pauvres en 1Jotassium, les sols à"
Fonnisctlun pouvent ~tre pauvres ou assez riches.
(C'omne sous forDt, le calcium total est relativement abondant en surface ct
en profondeur, Les taux de potassium total sont faibles, ceux de magnésium moyens,
Les taux de phosphore total sont également faibles ou moyens,
.... .. /.- .
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Ces sols couvrent des surfaces beaucoup plus imuortantes que ceux situés
sous savane récente qu'ils tendent à remplacer.
La texture de ces sols est beaucoup plus variable en surface que celle des
sols précédents; le taux d'argile peut aller de 13 à 60 %, ce qui s'explique par
l'érosion qui, suivant son intensité, a pu, soit entra~ner uniquement les éléments
fins et donner un horizon superficiel sableux, soit entratner tout cet horizon et
runoner en surface l' horizon argileux Sous-jacent, <j.Ufll1d ce n'est "pas l' horizon
grnvillonnaire. Dans d'autres cas, le sol rouge a eté transporté et un tri a pu se
faire dans ses éléments. Vers 40 cm. le taux d'argile est souvent voisin de 60 %
COllije celui des sols situés sous forGt,parfois ~lus faible, surtout dans les sols
les plus clairs.
Les teneurs en matières organiques des horizons sUDerficiels sont assez
variqbles. Elles peuvent ~tre faibles et inférieures à 2' %ou, dans quelques Cac3,
~tre élevées : 5 à 6 %' ; en général elles sont com~risos entre ces valeurs et
correctes. En dessous de l'horizon humifère, le taux de matières or~an.iques est
voisin do 1 %. La teneur on azote est généralement voisine de 1 0/00, mais ello
-pout s'abaissor à 0,6 0/00. En profondeur, le taux d'azote est généralement
voisin de 0,5 0/00. Le rapport C/N varie de 13 à 20. Ces teneurs en matières orga-
niques et azote sont donc moyennes en général, mais nettement plus faibles quo
celles des sols précédents.
La capacité d'échange est faible à moyenne on surface~ 5 à 13' méq;~t ton-
jours faible en profondeur, 4 à 7 méq.~
10. sor:u:ne dos bases échangeables est faible à moyenne en surface : 1 à 6 méq;..",
toujours faible en profondeur : 0,7 à 2' méq1 En surface, les teneurs en calciUtl,.
TIagnésium, potassium, sont faibles ou moyennes, et en profondeur elles sont généra-
lement faibles.
Les teneurs en calcium total sont élevées on surface et on profondeur, mais
cel~s de potassium sont faibles, Les teneurs en magnésium total sont faibles ou
moye~es. Los taux de phosphore total sont faibles ou moyens.
~
Valeur de ces sols
Ces sols rouges présentent sous forSt une richesse en matiè~es organiques ,r,j
donne à l' horizon de surface une bonne capacité d'échange et tl..l1e certaine richossc
en bases échangeables. Sous savanes jeunes, ces sols sont encore riches en mati';T"('
orgimiques, mais, sous Imperata, le rapport reiN s'élève, traduisant une moins bo;~Y ,
déconposition de la Ièlntière organique et les teneurs en bases échangeables sont -pl",'
faibles que sous fo~t. D'ans les savanes plus anciennes, les teneurs en matièr8s
orGaniques sont noins élevées que dans les cas précédents, et peuvent /ltre fE'-ï')]; ::'i
les taux d'azote se sont abaissés encore plus. En m8rno temps, la capacité d'éc>::
et les bases présentes dans le complexa ont diminué.
En dessous de l'horizon humifère, ces sols rouges sont toujours pauvres at
il n'y a pas de variations sensibles avec la dégradation de la végétation•





Si lion considère los bases totnlesqui représentont la somme des résorves
q.u s(jl ct des baSûs échangoables, los variations co!'reBpoYldent à ~u prèe à colloo
des bnsû~ échangeables, c'6st-à-diro que los réserves seraient du m~me ordre sous
les différents typos de Végétationi Cependant les réserves dû m::umésium sont
souvent plus faibles dans ;03 horizons supérieurs, sous snvvne E\l lcienne.
Enfin, les sols rouges sous fordt ou savnno jeuno ont do plns l' avnnt~
d'$tre gùnérnlenont plus profond que les sols des savanes plus nncioYlnos •
.AnnlY-!32s t..9tn~
Des 'anulysf:s totales faites sur quelques-uns do ces sols rouges rrtotJ.trent quo
le quartz ct l'insoluble diminuent en profondeur à l'inverse de ln silice et det!
hydroxydes de fer et d'aluminium. En profondeur, lB taux d ·nlu~ine est Supérieur
Ù 20 r;, tŒldis que 10 pourcentage do fer va de 7 ~ 11 %, ct le rapport . §J œ· est
cor.lpris généraler.lOnt entre 1,2' ct 1,8; dan& Ilhorizon inférieur du sol Al2'03
situé sous forDt (EC 432) il est ~ane 1fifé~!QUF k 1.
A NGUEIEBOK, nous avons observé dos blocs de cuirasse nu-d.essus dû racha
altérée ( EC 541-542 ). Ln cuirasse est enrichie en fer par rapnort à la roche
altéréo, la silioe et l'aluminû restent entre olles daDs le n~ne rannort do 1,6 •
10 qUDrtz est rclativomont moins abondant dans la cuirasso que dll.YJS la roche.
au"'+'out
. A NGOURA, un nivoau gravillonnaire peu profond était oonstitué ~I/ dl élémonts
jaunes que nous avons triés ot anàlys6s ( EC 431 ). Ils sc caractérisent à 11 invorry
de la cuirasse précédonte, par unè teneur 'levée eYl alumine, le rapuort ._~~_Q?- est
très faible : 0,32. A12' 03
1)iffércnts des sols rouges forestiers, un oertain nor.lhro do sols ..préscntnnt
dos oaractèr08 COWlunS, ont été groupés sous 10 no~ de sols brunS à brun-jauno.
leur mode do forI:lation nia pu dtre oomplètement élucid.é, caJ.'l les Dhéno"lènes
d'érosion ct de transport oompliquent singulièrenent leur cOMP~ho~sion.
l-loryhqloRio.
Un profil observé le long de 1ll. route l'l'ès du villa..~ dé M'Bmrr.dt! so l'rc:8on..
tait ainsi :
de 0 à 40 cn. Terre brune à brun-jaune, sablo-a.:rgileuse on SU1"fnco, uuis ro",~il(l,·
sableuse à argileuso.
dG 40 à 80 cn. Horizon gI'avillonnairo cOrlplexe t forl!té de .o:I'o.villcl11s arrondis ot
débr:U3 dé €:u:lrasso hétérogèi1ë.
Ensuito horizon tMheté 1'ougg• ..1é'UnfJ à brtln-.jnunG, lll"ffilo-snblo'UX
à argileux,
dû sol a' pu 6tre 0 bservéo d~ té haut d'W'lé el"àto jusqu'au
.. .../ .....
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La. galerie forestière est strictement limitée au thalweg.' La savane est nssoz
arbustivo ( Bauhinia, Anona" crossopteryx ). 1 la graminée domirulnte, est Ryparrhenin
SPI ct on y trouve quelqües AframoJnUI:1.
- Somnet do la cr8te :
do 0 à 2S cn. Horizon brun à brun-jaune, l~gèrement gris et humifère en surfnce,
sablo-ar~ileux à argilo-sableux,
25 CB. Horizmn gravillonnairc dense, puis cuirasse compacte.
. -.
ft mi-peùte, 11 horizon gravillonnairo a uno profondeur variable de 50 à socm.
Plus près du thalweg on a observé le profil suivant ( EC 31 )
- Lègère pente : Savane à Hyparrhenia sp.
do 0 à 10 crJ. Horizon humifère brun-gris, argilo-sablûux, f-'TUmeleux moyennemont
structuré, racines superficielles de 0 à 5 cm.
de 10 à 70 cm. Passage graduel à un horizon brun-jaune, arl;ileux grossièrement
sableux, quùlquos petites concrétions ferrugineuses plus ou noins
friables, de forme y,;ri6e et non patinées.
70 cn. Niveau gravillonnaire dense.
Encoro plus près du thalw€g, un horizon humifère do 12 cn. d'épaisseur,
brun-noir, nrgilo-sableux, à bonne structure gr1lr.leleuse, recouvre une cuirasse
conpacte, qui affleure quelques mètres plus loin à la lir.Jite savane-galerie fores-
tière avec nette rupture do pente.
A l'Est do M'BOtJLAI la galerie forestière reBonte à flanc de colline jus-
qu'au plateau occupé en grande partie par la savane. Le 'sol est nlus l)rofond et le
concrétionnonent moins intense.,
EC 33 •
Terrain plat .. Quelques grànds arbres (parasoliers), norlhreux arbustes et
plantes horbacées de fo~t, AfrrunomlW.,. plantes à fibres, pas de graminéG5, 2' ans
de jachèro forestière après une culturc ma!s-arachide.
do 0 à 30 CLl. Horizon humifère gris, sableux, finernentgrenu et friable.
de 30 à 100 cn. Horizon brun foncé, argilo-sableux, à noml:lreux sables grosfliers
de quartz et graviers do quartz anguleux.
do 100 à 150eI!l. Horizon devenant plus rouge et plus argileux, quelques taches
rouilles, nombreux grains do quartz,. puis taches ferrugineuses
très légèrement durcies vers 140 cm,
do 150 à 20OCm. Horizon rouge-jaune, argileux, quartz et quelques 111icas blancs,
taches forrugineuses •.
.. .. ~ .... /.,......
de 200 à 22'0 cm. Horizon rouge-jaune avec taches rouges plus, foncées et taches
jaunes •
220 CI:l. . Ap-pe..rition de taches rouges peu durcies, Si écrasant faciler.tent
à l'ongle.
La profondeur de ces sols est très variable et l'horizon brun~.iaul1e supérieur
peut atteindre 2 mètres au-dossus de l' horizon gravillonnaire.
Pro'prj.É~~~_..p.h.Yê..ig,ues
Des analyses totales ont été faites sur la terre fine des profils EC 32' ct
Eù 33. Les résultats sont difficilement interprétables, en particulier ceux du
profil EC 33 dans lequel le rapport silice/alumine passe de 2,5 en surface à 1,4
en profondeur.
:Des études plus précin. e sur la fraction argileuse de ces sols doivent
permettre de préciser leur place dans la classification: sols ferru.rrinoux tro-pi-
cau:z ou sols faibleLlent ferrallitiques, ce qui serait -plus vraisemblable on raisoll
des conditions climatiques.
En dehors de la couleur et de la morphologie, la granulométrie différencie
nettement ces 801s des sols rouges forestiers.
De sableuse à sablo-argileuse en surface, la texture devient arB'ilo-sableuse
à faiblement argileuse en profondeur : 10 taux d'argile ne dépasse pas 47 %en
profondeur contre 60 à 75 %pour les sols rouges. .
La porosité est moyenne, surtout en savane ( Ee 31 et 32 ). L'humidité
équivalente est moyenne à faible, en liaison avec des taux d'argile relativeJTIent
faibles en surfnee.
Pr..2'p"riétés chirl~Cl.~
Deux profils ont été prélevés sous for@t ou jachère forestière ct doux aub";:J
sous savane brftlée chaque année : leur cO!:1paraison met nctteJ:1ont eY) évidence If".
différence do fortili té due à l'action du feu.
Toutes los valeurs, qui rendent compte du potentiel de fertilité du sol so~t
affectées : natière organique, azote, pH, sOr.Jme des bases échan.g'Cablcs S et
capacité d'échange T.
Le tableau suivant donnent ces valeurs, moyennes de deux éche.'1tillons,
pour l'horizon humifère :
-M,O. N S T pH
% ..!J.oo méq. %___
-----
Fo~t 3,55 1,31 ' 6 9 6







, Le pot.nssiUTI échangeable est aussi plus faible cn savane qu' en for~t
.( 0,15 n6q.% contre 0,25 méq.% ) malgré les feux annuels qui rél.l!lèner.i.t les cendres
au sol.
Les cations sont souvent oal équilibrés entre eux, avec 'Y)rédo'TIi"lance du
l'lQ81lésiur,l :...l!fL peut atteindre l dans certains échantillons ( F,C 321 ).
Ca '
Le rapport cIN est assez élevé, aussi bien en forêt qu'en savane : il vn:rio
entre 15 et 16.
En profondeur, les valeurs de la lnatière organique, de l'azote, de S et dû T
baissent fortcnent et sont semblables sous for~t et sons snva.'1e.
Lüs teneurs en calcium total sont correctes: elles varient e~tre 13,5 et
% ' , ct'18 méq. rJ • COr.Jparativement, le n~'?:TIesium est moins bien reurésenté : 2',5 à 5 meer/o.
. ,
Les taux dû 'Potassium total descendent rareT;1eYJt en dessous de l 1'1éq.% :
ils sont nettement 'Plus élevés dans le 'Profil EC 33 ( 1,9 à Z,5 néq.% ).
Partout le phos'Phoro total est faible, aussi biùn on surface qu'en profon-
deur : 0,4 à 0,7 1~ .
Vale'!I'~.9n<?E..i..9.l1~
Seuls luS sols de forGt sont cultivés par les indigènes qui so rend(mt très
bien coopte du faible niveau do fertilité d~s sols de savane.
Mais, ... sous for()t, ces sols ont un potentiel de fertilité inférieur ~mono
celui des sols rouges situés sous la m~me végétation : il faut sans doute voir l~,
l'influence d~uno roche-nère riche en quartz, qui donne naissance à d6s sols
relntivcrient sableux. 1 ! J 1 • t 1
! M.O. 1! N t s 1 T ! pH !
Horizon humifère sous forGt! % ! 100 ! - tœq4 ~. ! !
! 1 -,---- -"-f .-- ... Of --- f
Sol brun ! 3,55 1 1,3 ! 6 1 9 ! 6,1 !1 1 ! 1 ,
Sol rouge '4,1 à 6 1 1,8 à 3,7 5,1 à 15 1 12 à 17 5,5 à 7,1. !
! , ! ,
..... .. / .
'.
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SOL ~UNE SUR sacrE
. En dehors des sols très évolués par ferral1itisation ou ferrur,inisation,
nous avons pu observer quelques ~rofils do sols pou profonds et dans lesquels
l'évolution Gst certainement moins poussée 1 la. roch~-mère affleure à 'Proximité
ou existe non altérée à la base du profil •
.M2F.:Ef1&ogie
.A IETTA, nous avons observé le profil suivant i
Ee 34 •
Terrain plat sur une c~to. Savane à Hyparrhenia et AframoD" aSAOZ arhustive.
de 0 à 30 en. Horizon humifère bru.l'l-gris foncé, sableux, nucifoITIe assez friable,
nonbreuses racines de graminées jusqu'à 15 cm.
de 30 à 70 cn. Passage progressif è. un horizon brun-jaune sa"blo-8XW:.leux, riche on
graviers ct sable grossier dû quartz, quolqu8s cO'1crétions fûrru-
ginouses arrondies.
de 70 Ù 80 cn.. Horizon brun p~o à taches rouges, formé l?llJ:" le roc'')e désa'T't'ê-:réo.
80 cn. Roche altérée.
La roche saine est à environ 1 mètre de profondeur.
A MARARABA, sur gneiss à biotite, 10 profil a m~me allure :
Eqj; 35.
Légère ponte. Savane cultivée.
de, 0 à 25 cn,
de 25 à 60 cm.
60 cn,
Horizon humifère brun-gris foncé, sabl~-ar~ileux, assez riche on
limon, structure polyèdriquc.
Pass~e progressif à un horizon brun-rouge arg11o-sableux.
Débris de roches cl.téréo~ et. ferrUginisées avec micas noirl!r v1fJil:>len.
La roche affleure un pou plus bas dans la uente,
Le profil :CC 42', bien que plus comp1cxo, se rattache au m~me tJ'1'e.
}To,priétés phy;si.Jll1~
L'analyse totale de la. terre fine ne permet pas de tirer deconclusionG
définit;ives sur la pl~ qu t occupent cos sols dans la c1assifioation. t' analyGn. dl;S
argiles doit ronseigner,plus s~ement à ce sujet: ma.is ces sols jeunes ont
cGrtai~enent tendance à évoluer vers la ferrallitisation,
., .."./ .
- 17 -
Le ra.:('port silice/alumine est assez élevé en surfnee ( 2' à 2',2 ), baisse en
profondeur l 1,4 à 2 ) ct atteint 1,1 dans l'horizon d'altération du granit (EC343),
raais la forte proportion de quartz peut facilmnent fausser l~s analyses.
La texture est sableuse à sabla-argileuse en surface et devient argilo-sablour>;
ct n~mc faibleoent ar~ileus~ en profondeur, avec so~~nt une fo.rte proportion dograv~ers ( 25 à 45 %) fortlés de quaxtz et de concrehons ferrugineuses.
, .
La porosité est bonne en surface, mais l'humidité équivalente est souvent
faible da~s los horizons sableux, en particulier danS le nrofil Be 34.
Propriétés chir.liS11!~
Les différentes valeurs, qui rendent compte du potentiel de fertilito de ces
sols, sont assez variables et seoblont dépendre de la roche-mère. Si les ~rofils
Ee 35 ct 42 sont corrects dans l'ensemble, le profil EC 34 -est nettement moins hon.
Les horizons hQ~ifères ont en général une bonne teneur en matière or~anique
ct en azote = 2,8 %( Ee 341 ) à 4,75% de matière orgarJ.ique e~ 0,9 Ft. 1,3 %dl Mote.
. 10 rapport C/N est assez élevé en surface' ( 18 à 20 ) : la mauvaise décon-
position de la natière organique que laissent présager cos chiffres, est-elle duc
au caractère plus sableux, donc plus sensible n la sécheresse du sol, ou le dozngo
du carbone est-il faussé pax la présence de carbone libéré '!Jar les feux de brousse?
. S .
La Sor::lr.le des bases échangeables/est très. variable : 3 nIéq.% pour EC' 341,
11,7 méq.% pour EfJ 351. Il en est de ~rJe pour la cauacité dl échange T :
7à 14,7 méq.% •
le
Le degré de saturation S/T qui oscille entre 0,5 et 0,8 ot/pH qui est toujours
au-dessus de 6, sont très corrects.
La répartition des bases éc]:mngeables est généralement bonne, avoc une légère
tendance à l'excès de magnésium : le rapport !<1g/ca va de 0,4 à 0,65. Le potassium
échangeable est plus ou moins bien représenté : 0,15 à 0,7 méq.% •
En profondeur, toutes los valeurs baissent très ranidemant. En nlll'ticu1ier
la capacité d'échange n'est plus quo de 3,7 à 7 méq.% • I.e pH est o.uss1 nett~nent
plus faible.
, " '."
. Ces sols sont caractérisés par une réserve· I:linérale aS!'lez importante, en
particulier en potassium s ceci s'explique pax la proximité de la roche-mère et
l t évolution moins poussée du sol. .
, ','" " . : .
Le calcium total peut atteindre 24 méq.% dans 1 'horizon humifère et oscille
entre 14 ct 18 méq.% en profondeur.
10 magnésium total est assez variable : certains horizons sont bien pourvus
( la à 12' méq.% ); d'autres au contraire ont des teneurs assez faibles (3,5 à 5méq%)
le potassium est toujours bien représenté : 1,6 à 3,2 mé~ en surface, et
5,5 à 6 I:léq.% dans l"horizon d'altération du granit (Be '4'3 ) •
. / .
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Il.faut noter enfin une carence assez forte en phosp'ho%'e. 10 'Phosphore peut
atteindrè 1,3 %0 en surface, mais il peut descendre à 0,2 0/00 en profondeur.
Valeur §gronomj.gue
Certains do ces sols ont une très bonne valeur agronomique, et sont recher-
cMs por les indigènes qui les cultivent souvent intensément. n est vrai qu'ils
sont souvent plus faciles à travailler quo les sols rouges à cause de leur texturo
sableuse.
Cette texture devrait los faire préférer pour la. culture de l'arachide, !!lais
ils sont souvent situés dans des zones accidentées aVec affleurements rocheux.
La sol du profil EC 34', situé sur une crlhe dans une zone plane, a un moins
bon potentiel de fertilité et risque de se dégrader rapide~nt après les prenières
cultures. .
•••••• / •••• e ,
1; ,
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nous avons profi té de notre passoge à BET.ARE-OYA pour étudier le sol formé
sur les schistos du DOM. Un profil a été prélevé au bord do la route
EÈTARE-oYA/MARARABA, près de Bétaré-Qya, dans une Zone de som~et à très faible
pente. La végétation envillonnante ost une savano à Hyparrhenia avec quelques
Borassus ct Bauhinia; le profil a été observé dans un champ de f:1anioc •.
de 0 Ù. 15 cn. Horizon humifère brun-gris,' sablo-lillloneux, structure polyèdriquo.
do 15 à 100 cn. Horizon bru.'1-jaul1o, argilo-sableux, structure nolvÀdrique :9;!'os~JiGrc,
compact, lits de quartz ~~guleux, morceaux de schistes recouverts
d'une pellicule ferrugineuse.
100 cm. Schistes altérés.
L'échantillon de schiste non altéré ( EC 385 ) a été prélevé à une centaine
de nètres q0 ce profil.
En surface, ce sol est bien pourvu en matières or~aniqueset en azote, ce qui
lui assure une capacité d'échange correcte. 10 calcium et le IDM:l1.nsium échangeablen
sont présents on quantités moyennes dans les 15 premiers centimètres, et 10 potnr,-
siun y est abondant. Dès 20 cm. tous cos éléments sont déficients. L'acidité est
Doyenne en surfnee, un peu plus forte en dessous.
~Jiles bases totales, le calcium et le ma~ésiUID sont bien renrésentés,
le potassium plus ou moins bien suivant la profondeur.
Le taux de phosphore totiù est correct dans l'horizon humifère, faible on
dessous.
Ce sol ost formé d'onviron 50% de quartz et de minérau~ résistants à laattaq~e
trincide, élénents qui représentent 75% de la roche-nère. Le ran'OOrt Si 02 NlSSO
de 3,36 dans 12. roche-mère à 2.1 dans la roche altérée; et devient . ~03
inférieur à 2 dans les horizons sus-jaéents. Les teneurs en fer augmentont avec la
profondeur de 5,6 à 11,6 %et sont au maxinlum dal1s la roche altérée. En surface,
ce fer est en totalité sous forrJe libre; en dessous 80 à 90 %SO'1t sous cet état.
Cc sol est un sol peu évolué; en effet on 'trouve dès 15 cm. des fragflents de
schiste altéré. La faible pente permet un décépago progressif de l'horizon supérieur
pendant que le sol s'approfondit, Le fer s'individualise ro.T)idement, il est T,lrobablo
que de l'alumine s'individualise également, ~n effet le rapport ~~.02 est infériotl!'
à 2 en surface. Al2 03
Du point de vue e.gronomique 1 sa richèsse est r.J.oyenno en surf'ace, mais les
horizons non hunifères sont pauvres comme pour la plu"9art dG ces sols de savr.ne.
Les résc~cs sont du m~meordre q\W pour lel3 autres sols.
N.
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mRTOUA - CHAMPS DI AR.ACHID~
.. -~ .._-.-._... -- ..... - ...-
Aux environs de BERTOUA et sur la route BERl'OUA/J\TANGA-EBOTCO, nous avons
prélevé un certain nombre dl échantillons dans les champs d'arachides labourés
par la C.G.O.T. et dans des zones où la C.G.O.T. doit établir de tGls chaMps.
Tous ces champs sont établis dans des zones de. savane; ce sont souvent
des croupes plus ou moins planes séparées par des gale~ies forestières, bosso-
lées par de petites buttes naturelles ou par de ,trrandes termitières.
Les sols sont généralement des sols rouges forestie~s dont Ilhorizon
humifère est de couleur variable brun, brun-rouge ou brun-gris, -plus ou moins
foncés, les horizons non humifères sont rouge foncé,. brun-rouge ou rouge-jaUl'lO •.
,Emplacement!!. .d.e.f?. ~.l.èy"~ll'{Jll~
EC' 12.
A gauche de la route BERTOU.A,!DENG-DENG, à 1 kilom?-:>tre de l'étang des





Malgré la topographie en pente, traces d'érosion trhs limitées.
de 0 à 20 cm. Horizon humifère brun-gris très fOl'lcé, arJJ:ilo-sableux,
à structure grumeleuse.
de 20 à 120 cm. Horizon brun-rOUge argileux, structure grumeleuse nuciformc,
quartz un peu enrobés. A 50 cm. quelques .P.Tavillone très
quartzeux.
peu .
120 cm. Horizon unlplus jaune, argileux, nombreux quartz nus.
Dans le bas de la pente, le sol devient gravillonl'1airo, et les arachides
de première année sont assez atteintes de rosette, le profil est le suivant
( EC 13 ) f
de 0 à 30 cm. Horizon p,ris-rouge foncé, sableux et gravillonnairè, structure
grenue.
en dessous 1 Terre jaUne toujours gravillonnaire.




A droite de la route' de DENG-DENG, à 2, kilomètres de 1 i étang des '8nux et
For8ts, champ du chef. Arachides de première anTJée assez belles, sur savane à
Pennis0tum. L' 6ch~tillon EC 141 , a. é~é prélevé dans la zone la plus' haute, où la
pente est faible; a l'autre extrùm~te du champ, la pente est plus forte et le
sol rouge devient gravillonnaire ( EC 151 ); p1un bus on trouve u 'e cuirasse do
nappe déI:lantelée. Dans la zone gravillonnaire, les arachides somblent l1lus
atteintes de rosette que dans l'autre partie.
EC' 16_
Route BERTOUJ NANGA-EBOKO. Terrain !le !VŒlOKIN, chef dll vil1r.lg'C dr) l'm1JJ~I,y,
cultivé depuis un an en cultures vivrières' : ma~s, arachides, manioc, gO'~lbo,
repousses de fougères et Imperata. Champ sttué sur un s011lM.et et à 1)eu près plan.
Sol rouge, hUflifère en surface, en voie d'~~Qsion.
EC' 17.
Route BERrOUNNANGA-EBOKO. Savane intergaleries 110n débrou8saillGe, prRS
du village de NGUEN. Végétation d' Imporata avec quelques arbustes. Topo,tr,raphio
planc dans l'ensemble, mais le terrain est bosselé par de ,QTOSses termitières
assez nombreuses.
de Oà 20 cm. Horizon brun··rouge foncé, légèrement humifère, 'ar.rrilellJC.
20 cm. et en
dessous. Horizon-brun rouge, plus argileux.
EC 18.
Route BERTOUAfNANGA-EBOKO. Villa,ée de NIKA. Savane i'l'1.ter.!'"aleries non
débroussailMe, peu dl arbres. Nombreuses tertlitières 1 à neu urès plé!!l. l,e sol
rouge est plus lé{~r en surft\Ct:l', que dans le champ précédel'lt, et moins CO!~pact
. en profond011r.
Ee' 19.
Route BERTOUA/NANGA-EBOKO. Village de NGUINDA. Terruil'l la.houré, à ."001..1 'or2S
sur 'le sommet de la croupe entre deux galerl~s forostières; nn cel'tain nOr.1'ljro de
buttes duo::: probablement à l'éroa1on i'rréguli8!'e donnent à co cham-p un rolief
assez tourmenté. Une culture d'arachide a été faite à c6té do ce t8l":l,'ain of El.
donné de bons résultats là où les arachides n'ont 1?aB étô semnen tron tard.
Terra ro~';e argilouse.
EC' 20.
Routo BERTOUA/NilNGA-EBOKO. Village d,l ANDOI>l. Cultured 1 Brachid~s ot de J11(n~bc
ma!B, gombo après labour mécanique, quelques :repousses d' :rm"'oratu et d' A.frar:to~.ll'l•
Le CMmP s'étend du sommot de l'interga1erie à la gale:ria forestière nvoc uno
pente générale moyermc. rendue localemont plus 1I1J'O()rtante Dar de nombrousos bu1;';".,;:
aues probablement à l'érosion. Suivant les points. l' horizon 6u,,8riour dn sol




Route BERTOUA/N.ANGA-EBOKO. Village de rUFKOLONG, Pla'1tation d'arachides de
première année sur sol rouge argileux. Le terrain ost" plcl;dnns l' en~emble, ' mai.s
très mamelonné par de nombreuses petites buttos.
EC' 22 •
Mute BERTOU.A/NANGA-EBOKO, entre Minkolong et KŒJJBE, Terrain labouré à
relief tourmenté par de nombreuses petites buttes_.Sol rou~~ argileux.
de 0 à 30 cm. Horizon humifère brun foncé, sableux, nucifOTl11r: à polyèdriqu:""1,
très friable,
de 30 à 120 cm, Horizon rouge-jaune, argileux, à quartz nus. En dessous de
60 cm., des taches jaunes.
Le chlJI11p est situé plus bas que. la route; au ',iveau d.e celle·-ci on observ.)
des gravillons,
Ee 25 •
BERTOUA. Champ d' arD.cl-tides de la J'1ission catholique. Pente faihle. Une
ligne plus sableuse"en surface et do moindre poussée d'arachides traverse cc
champ. Elle correspond ~eut~trù à une ancienne piste et le ruisselleme~t y sorait
plus inportant qu'ailleurs en saison des pluies.
de 0 à 20 cm. Horizon humifère bru..'1-gris foncé à bru"l-rouge, sa"blo-ar-:;ileux,
structure grv~leuse,
de 20 à 120 cm, Horizon rouge-jaune argileux, structure P,'TllrtJoleuse,
EC" 28.
Route BERl'OUA-BJ.TOURI. Village de BAl'HON. Savane dl Imnerata et "ij17parrheniaj
zone plane.
de 0 à 30 cm, Horizon humifère brun-rouge foncé argileux,strueture ,~rilOlO1lso,
chevelu radiculaire.
de 30 à 120 cm, Horizon rouge foncé, argileux, plastique,
Ee 27 ,
Terrain d'essai des Eaux et For~ts, sur la ronte B~RTOUA-BArrOURI, à 24 km.
de Bertoua. Savane à ]mperata. Sol rouge gravillonnairc dès la surfaco, ju~




Route BERTOUA-MEIGANGA. Village· de BOtJmM8E, à 32 kilomètres de Bertoua.
Chcunp Cl. , arachides avec rosette. Repousses d' Illl")erata et d' Aframorlum. Pante lél'sè:re
avec petites buttes. nes Rravillons affleurent par ~laces dans 10 cnamp; le pré-
lèvement a été fait dans une zone sans gravillons en surface,et le urofil décrit
plus haut.
Valeur de ces sols
..------------
Nous avons déjà étudié les principales caractéristiq1les de ces RoIs rougec
forestiers sous savane ancienne.
Les champs étudiés sur la route Bertoua/N8J.J.ga-Sboko ont tous des sols
profonds, tandis que les deux chrunps de lE!. piste de Den,ç;-DenR sont'n'avillollnr.i:;.~os
dans lour partie basse, le chmnp de Boulembé est égalel!lent gI-avi11onnairo par
taches. Le terrain d'essai des Eaux et Forêts ( BC 27 ) est évidelllrlent trr,s
gravillonnaire, puisqu'il a été choisi pour cela, à l'inverse des nrécÉ:c1entn qui
ont été défrichés parce qu'ils étaient considérés comme relativel!le~t favorablos
à la culture semi-mécanisée. Halgré cela, un bon nombre de ces cl1m1us ne sont "!Jas
plans et présentent au moins un relief de petites buttes important.
Certains de ces champs ( EC 17, EC 19, EC 21 ) sont particuli~rement argi-
leux, ce qui doit corres-pondre à la disparition de l' horizon supérieur pD.r
l'érosion.
Quelques~u'1s do ces champs sont spécialement pauvres en matières or:~nniquor:,
en azote et en éléments échangeables ( EC 13, BC 17, RC 27, Be 56 ); nnr cont:rc,
le chmJp de M. HAN1~rI, da~G sa partie supérieure nongravillonnaire ( Be 12 )
0'1 est très bien pourvu. La majorité des échantillons de surface ont des tûnours
correctes en natières organiques ( 2,5 à 4,1 %) et en azote, mais sont le plus
souvent défiuients en· un ou deux éléments écha.n..~a."bles. Les horizons non humifèrns
sont tous déficients. Les réserves sont correctes pour le calcium, faibles pour
le potassium, faibles ou r.1Oyennes pour le ma:?,nosium.
La fertilité de CGS sols est donc médiocre en général et liée R la natisrû
organique, et par conséquent fra,;ile. Trois échw,tillons seule1ll0nt sont correcto-
DOnt pourvus en tous les éléments échangoableo ( 8C 121-211-'301 ). Toutefois,
l'arachido est une plante peu exigeante qui pout sc contenter de sols nodiocrcs.
Pour conserver cette fertilité, ou essayer de l'augmenter, il fW1t donc
éviter l'érosion de l' horizon hwnifère et TJaiYltenir, ou si possible accro1tro,
sa richesso en matières organiques.
Ces savanes sont rarenent planes et le tra.vail mécanique du sol neut
entratner une érmsion importante. Aussi convient-il de ne pas cultivor de ~entû8
trop fortes et de prendre des mesures anti-érosives efficaces Dour tout duîri...
chemant dans des zones non pIanos. On considère que l'érosion C01"J.1'lCnCe 8. cJ:]1!O"';:'
dangereuso dès que la pente atteint Z à 3 %. Des essais ont été entreuris ù l~
station de la C.G.O.T. de Bertoua : établissement de levées de terre suivéll1.t Ion
courbes de niveau; des. cultures 8uival1.t les conrbes de niveau, alternées avoc






Aucun défrichoment de zones ?n pente ne doit ~trû fait t~1t que ces
méthJd(;iJ n'auront pas été oisos au point dans l'Est-Gameroun. La question so no::;;;
de savoir si de tels travaux peuvent ~tre réalisas écononiqueTtJ.ent mJr des sols
pa~vres où do longues jachères sont envi8ngéeB. Si cela ne semble pns possible,
il faudra so liIlitor aux ZO~1es planes qui s0mblent assez Teres,
10 travail du sol !'.Ccélère l ~6volution et la disparition de la matièro
orf;aniquc. Il faut cor.rpenser ces pertes. 10 labour do c16fric'1ûnent qui enfrmi·i:;
la végétation n~turolle fait un premier apport1 l'introduction d'e~rais vorts
dans la rotation est envisagée et une jachère dl)!t euecédor 'au cvcle do culturu.
H. TRillr::AU prôvoyait uno jachère forestière de lon~"Ue duréo : 10' à 15 .2,,'1S, [l1'1X':!S
3 ans de culturo; le Service de l' ~crric~lbre envisa.7S 3 à 5 ans de jcchères.
On est donc encore peu fixé sur la durae de jachère nécessaire, Une étude des
meilleures jachères-: jachère naturelle, jachères dirigées serait intûresoa"1to.
Dans tous les CQS la jachère doit ~tre prot6géo contre les fGl~ de brousse.
La jachère.et les engrais verts n'a~portent ~as.d'éléncnts ~inéraLuc autres
que coux qu'ils peuvent trouver dans le 130'1. ou romont.er des. horizons profonds,
aussi l'apport d'enl;rais minéraux peut gtre nécessaire pour comnensar les pertos
de ces sols et pour e~~31iorer leur fertilité,
Avant d' entreprondre les rota:i:;ions enviso..[,,-éos sur U~1e g'rEllldo échelle, il
faut attendre los r8sult~ts des preniors essais et d'avoir mis ffilTIoint uno
rotation· qui conserve la fertilité des sols. Il serait dan~ùreux de faire sanD
cos prücautions une culturc l;lécanique sur des r.lilliors dl hectares choisis parni
los ncilleures terres encore oxistantes •
Sta.t~on C . G . O . T
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Nous avons prélevé plusieurs échantillons dans différentes ~arcelleB de la
Station C.G. O. '1'. Cette station ost au voisinage immédiat de Bertoua, sur ln routo
de Batouri. La C.G.O.T. y cultive des arachides, du sésame, et fait des ossmn
d'engrais vc.:rts. JJll topographie n'est pas plane et les li~es de niveau ont 6t(,
natérialisucs par de petites levées de terre dont l 'efficacité n'a 'PM été
absolue au cours de la -première campagne... Ce relief est ici UYl avanta.r:e 'Puiqu 1il
doit permettre de faire à la station de le. C.G.O~T. lGS premiers essais des
néthodes de lutte contre l'érosion qui devront ~tre mises en oeuvre dans la zone
d J action du Secteur Expérimental de ~lodernisation. Nons yavon.s observé des sols
brun-roU(;c à eravillons, du type de~ ~ols forestiers éroclés et des sols jl1uno-
.rouge à jaune peu différents des precedents.
Profil EC 5.
Pente faible. Situé à c8té du chrunp de mars - en~aiel verts après arnchidœ-
Sol rouge forestier érodé.
de 0 à 10 cm.' Horizon humifère gris foncé argilo-sableux, à chevelu radiculc5,-,:
10 cn. et en
dessous: Horizon rouge gravillonnaire.
L'échantillon EC 71 a ~té prélevé à peu do distance daYlS une ~arcelle
r6conflent labourùo. La terre brun-rouge, aI""ilo-sahleusc, a une structure
polyèdxique à nuciforme; les (;Tavillons sont plus profonds que· dans le profil E;)".
Profil Ecn 8 •
Zono en pente, cultivoc en arachides qui donnont de bons rondements,situ6o
déJJls ln pffi'tie basse de la station. En surface, gravillons üt quelques blocs do
cuirasse de 10 à 15 cm.
de 0 à 20 cm. Horizon humifère ~i8 foncé très ~rnvil1onnairc, s~bI0-angileux,
très pem.éablc.
de 20 à 60 cm. Horizon jaune-rouge, tou,jours gravillonnaire, argilo-sableux.
de 60 à 120 cm. Horizon plus rouge que le précédent, arl;ileux, moins
gravillonnaire •
Profil EC 4.
Vé.:;étation dû Pennisetum purpureum et !mperata cylindrica. ~entc faible.
de 0 à 20 cn. Horizon humifère gris foncé, sablo-argileux, structure g'I'\Elolc:v:::.:
Chevelu radiculaire important et erossier. (),uelques fra'9"1ents
de poteries •
de 20 à 100 cm. Horizon jaune-brun~ argileux, structure nucifort'le à -piolyèdriqlK',
quartz nus, quelques paiilettes de mica blanc.
.../ ...
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La texture dû ces sols est" sablo-ar~ileuse à arBilo-sableuse en surfacei
avec une teneur en argilEl variant de 18 à 26 %, et souvent une assez forte
proportion de limon. Elle est modifiée en certaines zones ( EC 8 , par la "
présence de gravillons qui rendent le sol beaucoup -plus l?em6ablo. On a noté une
infiltration de 14,5 litres on l h,2Û m. sur sol ~avillonnnire ct de'3,8 litres
penda.'I1t le nG1l1o teops Bur sol non gravillonnaire ( EC 9 ). 10 taux d' arr;ilû
aU[;rJonto en profondeur où les sols deviennent franchemont argileux.Lenr porosité
est moyenne.
Los toneurs en matières orc;'aniqùes sont correctes, e1 tro 3 ct 4 %f seul
EC 91 est moins riche, Ces sols sont bien pourvus en azote et les rapports C/N~;.o cont pas trop olevés ( 14 à 16 ). '
La cnpacité d' échongo est peu élovée; dans la moyemlE:l des Bols rouges
forestiers sous savone ancienne, en surface; mais olle est très faible on
profondeur.
Los teneurs en calcium échange'able sont moyennes, sauf pour EC ql. les
quantités de nagnésium et "potassium écha.neenbles sont faibles ou moyoMes;
EC' 91 est également ·le plus pauvre en ces éléments. En profondeur, tous les
profils sont déficients en ceS éléments.
Ces Bols sont bien DOurvus en calcium total ct en t1~ésiun, nais pat~eB
en potassiun. Ils sont égOloment déficients on phosphore total.
LI attnqut) triacido 'du sol jaune-rouge EC 9 nous montre un sol qui en
surface ost riche en quartz ct insolublo, ct ~ruÀvre en silice et hydroxydûs,
surtout de fer; roais dans 1~6chantillon EC 92, encoro ueu ar~iloux, le tattx de
qUéU'tz et dl insol1iJ.ble s' abaisso et ceux des aut~es éléments se relèvent à peu
près au niveau dos sols rOUb.TOS forestiers. La rapport ~Jl.i:._tg dininue de 1,86
en surface, à 1,6 vers 50 cm. Le fer est presquo Al2 03 totaJ.eT1ent sous
fome de fer libre.
C'onclusions
-----
Les caractéristiques chirIiquEls do ces 801s, quI ils soient rour,:es ou jaœlcs,
sont donc voisines d~~s toute la station, et sont dans la Movenne des sols rou,~s
forestiers sous savane ancienno. En surface, ils sont bien pourVllS en natièros
organiques et en azote, plus ou I!loins bion en bases éche.l1p.;eables et totnles, ct
pauvres on phosphore total. Le profil EC 9 est 10 plus pauvre en 11l!lt18l'eS
orgElIliques, azote et bases.
Les horizons non humifères sont déficionts en élé~onts échangeables.
La fertilité do ces sols, conrJe colle des champs d'arachidè ost liée à lelu'
horizon hUh1ifè:re qu t il faudra conserver. Los mGmos mé thodes do culturo seront
applicables qui, mises au point ici et sur quelques cha1"lps expéri1"entrnuc,pou:rront
ultérieurcnent Gtre étondues dans l'EST si des résultats satisfaisants sont
, obtonus au point de vue récoltes, CODne au point de vue co~servation dos sol~.
1"/'"
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. Cette parcelle, exploitée par la C.G.O.T., est situéo en borduro du ver~~r
do 1 : Agriculture à Bertoua. Elle a été cultivée la -prenière an'1ée en are..chideo,
puis en ongrais verts, ct à nouveau en arachides; cette deuxiène récolte a été
moins belle quo la pronière. .
10 Dol est du t:yIle rouge; forestier otprésente le prof1.l suivant, dans une
ponto léGère ( Ee Il ) :
de 0 Q. la cn. Hori:::;on légèronent humifère brun, à taches brun-rou.'~o dues à des
éloments de torre rouge sous-jacente renantés par le labour,
nrgil )-sabloux. Dans les sables lavés on trouve quelques paillette'3
de mica blanc. NOIabrCl..lX quartz.
lo cn. ot en
dessous: Horizon brun-rouge areileux à quartz nus bien visibles. A ])nrtir
de 100 cm. le nica blanc dovient visible dalls b ;. le prnfil.
L'horizon hW1ifère est d'inportance variahle suivant les points.
Le sol est arGilo-sableux en s~fa~e, nettenûnt argileux en dessous.
Le tau::: do matiûres orgnr.iques cmt noyen; la teneur en azote et 10
rapport clN sont corrects. La ca~acité d'échange Gst faible. Il est nédiocroD0~t
pourvu on Ca et K échan,;:;eables, nieux on marmésiu,':l.
Les roserves de· calciun ct m8[;néSiUr.l sont correctes, le poto.ssiun totnl est
U'l peu plus abondant que dans la Doyonne des sols rouges sous snvano.
Conclusions
... .-' ..._- . -- .... ~
La richesse do ce cha"p semble donc analogue à celle do ln Station de la
C.G.O.T. La cl:i.ninution du rendemont observée à la récolte d'arRchides dû deuxièn<":
r.umoe peut être la conséque:'1ce d'une dégradation de la structure, de la renont(Jo
do terre rouge plus lourde et plus pauvre lors do l'enfouissement de l'enprnis
vûrt l1 d'une concurrence entre arachides et nicroorga~..isnes 'OOllda.nt la décol'lpo-
sition de l'engrais vert ••• Cette dir.linution dû rendoBent souliglle la nécessité
de Dottre au point dans les conditions locales la techniq~G de l'cngTais vert,
afin cl' 0 btonir un effet favorable sur les sols •
. 10 terrain est situé à Bortoue entre le poJçan;ûr de la G.G.O.T. et l'Ecole.
Il s 1 agit dl un sol de case, aveè nonbrcux débris de bois br~lé. véP-;étation dt;
PennisetUl'l purpureuo ( EC 26 ).
de 0 à go cm. Horizon hunifère gris foncé nr~ilo-sabloux~ structure grumeleuse.
90 cn. passa.g-e brusque à la terre rouge ar.'!,Ïleuse.
. .../ ...
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li 20 nètres de E., l' hrœi7Jon hunifère n'El. que 30 cm., SD. profondeur ost
donc tros v~riablo. A 50 nètron, un puits nontre 5,50 nètros do terre rou~e,
puis un horizon bnriolé et cnrapo.cé cu niveau do l'enu.
Co sol a uno tenour noyennc on natièrcs organiques et. en azote, ct une
crt"i)D.citu ù' ochnneo peu élevée, 11ms bien saturée. Le pH ust neutre et mDne
. ,
léc;èronont alcalin en profondeur. Cnlciun et potassiUIl ochaTlp,'eables sont bien
représentés ~
Les réscrvGs ~ont analogues à comIcs des sols ro~~s. 10 ~hosphore total
ost assez ab'">ndMt, ct le taux de phosphore assinilnble ost élové. La structura
ost bonne. L'hol'izon hunifèra est plus -profond qu' n l'ordinaire.
Cc sol est donc intéressant pour la culturc, nais ne convient pas n clos






lia village est situé sur la rou~e BERl'OUA-NDOKAYO à 55 km. nu Nord de
Bcrtoua. L'altitude de la ligne dc crete que suit la route ost do 7tA mètres.
La savnne qui entoure lu village ~st conpartinentée par plusieurs !:larigots
qui s'encaissent rnpider.lCnt quand on s'ulr1igne de la ligna de c~te 1 Q,ussi la
relief est-il très vnllonnu et los surfaces planes sont rares et do faible étendno.
1<.1. vugétiition est typiqua de l'EST-GANEROUN : savnne à H.yparrhenia Bp. .
l".1oyennenent nrbustive ( Bnuhinia, Crossoptoryx, Anona ). Pr88 dë la route, los
galeries f-:restièros sont strictar.lent liT.litûea aux thalwegs. Dans 1'intérieur,
elles remontent à flanc de collinas et atteignent lOB plateaux. Partout ln l~Jite
savane-foret est nette.
los cu+tures SG font presque exclusivoncnt dans les zones forestières.
En savrnlO on ne cultive qu'occasionnellement le manioc. Aucune eulture autour
du village nDm •
Les sols se rangent on najorité dans les 80ls brune à brun-jaune doj~
décrits et otudiés ( P.12· ). Les principales varintions obsorvéo~t qui 1?cuvent
influer sur leur utilisation, portent sur la profondeur du 11 horifion rnvillon-
naire • .Au Nord et à l'Ouest du villngo, celle-ci est toujours faible 40 à 60 cn)
et les affleurcnents de gravillons et du cuirasse sont fréqùante.
Dons ln galerie forestière au Sud-~~\illage, le concrétionnoncnt est r101,,s
intenso et le sol plus profond. Dans l'intcrgalerio, à l'Bst du village, le~ Bnls
sont souvent plus profonds: l'épaisseur do l'horizon brun-jaune est su~6riour~
à 2,40 n. dnus lu villlJo'J'E) m~ne, ot s'abaisse ensuite 'à lm. - 1,20 rI. et r.1(~ho à
noins ; un cortnins points l'épnisso.ur du sol n'ost plus quo do 30 cn.
Au Sud du ·village, ID. rocho nffloure pm' cmdroita et 10 sol ost· Bouvent 'POU
nrofond ut assoz sableux en surface.J:
Nous nvons vu ( p.14 ) nu point do vuo rich03soohi~ique uno nette diffé-
ronco du fertilité untre les sols do savane et les sols d'J f~ts. Ce fnit ent
confin~ par une observation sur 10 terrain: duux ans n~s Qne culture do
nnnioc sur dofrichonent d~ savane, la végétation n1 0vait pas ro~!e son aspect
non.ml ot le sol était encore à peu près nu.
on conprcnd donc ln rupugnanco des indigènc~ de M'BOTJtA! à cultivor en
savane quand ils disposont do sole forostierG on abondnnco , il faut tenir Cill"lpi;.;
de ce fait, si on vûut cultiver on savane,.
Il fD.ut laisser les zones de forGts à la Cll1turo' trnà1tioQnelle en fnis~lt
?ortcr l' offort du propagande BUr los points Suivants &
- voilIer au rcs~ect do succossion cu~turnlo hon épuisanto.
- essnyor d'introduire dans ln rotntion une solo d.' engrais Vùrt -qui l'Ormttritlt
d'alloUb~r ln durée de la culture.
- propngor les plantes de jachère, qui I>ermottent une rocnmrl;itution rn1Jid,J cl,!
la fertilitù ot or.l~chent l'envnhisscr.lent pm' los gl'l3J'linSos et le 'PllS.s 3lse
à la snvnne.
on l)eut faire un ossni de culturo nécanisée en StWElJlG dr'J1s :i.' intol'g'Ulerie ft
1 tEst du villGgo, où le sol ost profond ct la pont<.: faible Sur la ~to. Ma:lA œ
pas oublier 10 faible potentiel do fertilité de cos 80la : ln succossion cultur~~
devra. ~tre courte ct suivie d'une longuu jachère.
n ost ovident qu'une telle action no sera utiJN et bénéfique, quo, si Ir,






--A 11 kilonètres de WBOULAI, et à 3,5 km.jdo L.T!JTTA, nous nvo'1.S observé un
profil dans une zone qui d0vait ~:tre düfrichée pour la culture do l' nrachide •
. Le profil a déjà. été décrit : EC 34 p.16.
Nous avons affaire Et. un sol joune qui s'est fomé sur roche ~ranitique
riche en quartz : 72,6% de qunrtz dans la roche nItérée. AWISi le sol estZo:.il
très sableux : il n' y a que 10% d'argile en surface et lé,""':lre nccUll!lU1ntion on
profondeur ( 257:: d'arGile à 40 cn. ).
Le potentiel de fertilité est faible t 2,8% de mati~re or~aniquo et 0,9 %0
d'azote cn surfe.ce. La capacité dl échan,se est très faible, n~no dans l' horizon
hunifèro : 5,8 r.léq.% •
Los réserves en élénonts minéraux sont bonnes en crénéral par suite do la
proxinité de la rocho-mère. Nais il y a 11..."'1e nette déficience on nhosphore.
La texture sableuse peut ~tre favorable à l'arac~ide, nais il est ù crain-
dre que le potentiel do fertilité déjà faible de ce sol ne se àû~ade rapider~nt
et beaucoup plus rapideMent quo celui d'un sol de m~mcs pnssihilités nais
ar.S'i1oux.
Les risques d'érosion sont faibles car le terrain est situé ffilr une cr~tû
et est rclativcnent plat : là encore, à cause de sa toxtu~e, le sol est plus
sensible à l'érosion.
est Rssez
La saVf.lIlejnrbüStivo ct le" défrichement sera co"O.teux : sera-t-il payant
dans un tel sol ?'
l-.uill.AlLi\BA.
Cu villaee est situé sur la route BETARE-OYA/BIBOKO, à 34 kr.l. 00 Bétarù-oYr>.
La route ne suit "pas une liryle de cr~tc ct traverse de no~hreux !'1lll'igots.
Le relief est n.SGez accusé, tout on collines et thahrop's; surtout !lU Nord du
villnec Où affleure fréquenoont le B'l1oiss à biotite. Au Sud-Ouest, sur ln route
de DENG-DENG, le relief ost plus nou.
Lc'l. vér-;otntion est très hétérOGène t nous sonmes à ln. li'iitû for~t-s:wano
et l'êpi forestier de DCnf,-Deng"n'est pas très éloip,né à l'Ouest.
LR f~t occupe t0US les th81we~s et certaines c~tos, et peut r0l1011tor 1 :"8
flanes de collines, sans qui aucune loi préside à sa rO~artitil)l1•
A l'hétérogénéité dons la répartitian savane-Îo~t Si ajoute dans certaines
zones une hétérof,énéité dans la végétation elle-mt1me : [I.rbres, arbustes ct plant.:s
de ÎG~t sont oélan"~B à des l!.I'aninéos et nrbres ou arbustes de sllvane.
Les sols sont très cotlplexes et trèS' variables, cm- l'érosion et colluvion-
nenent ont joué un grand rele dans lour goni3sc" On peut los ramener à deux tYl!es
principaux '. .
-.sol G'l"8vUlormaire dès la 8urfoco~ QU avec un fp.:tblo horizon neubl~Lforné
à pllTt~dJWl sol brun à. brun-jaune, ~o1t par nise a nu de 1 'horll"01l ~il1on-
ntûro, sotiJ par démantèlement de ouirasse;-
.. /.. , .
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- sol jeune sur socle~ dans les zones d'affleurement du ~eiss ~ biotite,
Los sols du pronier type s~nt les plus fréquents. Localement, ils peuvent
~trc assez profonds, soit que l'crosion n'ait pns joué, soit qu'il y ait cu
accunulation d' élénents colluviaux en bas de pente, Mais on est surtout fra1)pé,
en parcourant les pistes autour du villngo, par les affleurements fréquente de
r,ravillons ou de cuirasse.
Les sols les plus riches sont les Sols jeunes sur socle.
Un T?rofil a été observé au Sud-OUost du villap,'e ~ sur la pisto de Deng..;j)()I1f;
dans uno zone où le sol est considéré par le6 indi~;èl'les COJ!JITlO mauvais sol !I.
nanloc ( EC 37 ). La comparaison avec le profil sur 'gneiss ( EC' '35 ) explique
fncilenent ce fait.
Horizon hUfuirère
Bon sol h Mnnioè
Mauvais sol à tlû.liioc s
. .. .... .
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La mécanisation ch vue' de cuituro dl arachide he nous 'Paraft pas 1'ossi1)10
dans cc villULu : il n'oxiste pas do Zones planes en sols corrects.
Auusi il y a sans doute intér~t à orienter les cultures dû raPTJort vers L3
plantations arbustivos 1 caféiers, et non cacaoyers qui ont été plant6s ici
en dehors de leur zono écolo~ique normale.
On doit pouvoir trouver dûs sols convenant aucnféior, c'est-a-dire
relativel:lont' profonds et conservent bien l' hUT:lidité,' daris les galeries foros- .
tièrcs au-dessus dos mariv,ots, là où le colluvionnoment a contribué à épaissir
le sol.
En cultùro traditionnelle, l'effort do it portor sur la cOisc:rvntion d,js
80ls 1 en particulier los sols jounes peu épais et à texturo sar-h:use à B.'lblo-
argileuse on surface sont assez sensiblùs à l'erosion ot il on ~st do nÛno d~8
sols [l'nvillonnaires.
Le village est à la linite do la savane et de la for~t, qui ost ici
EScologiquenent instable. n y El. done int6r~t à survoiller dG tr8s nr~s los
défrichononts, à. laisser en for~t le8 ~eM.oB d:e sols r:ravillonnaires, à 6tablir
on fin de succession culturale des jachères forestières sut des zones de snvane
ou de foret reconnues aptes à la culiiure t et à restreindre le plus possible




Dhu zonû à peu près pInne s'étend sur ln rive droito du torr, à quelques
ki10Dètros uu Nord do Bétaré-oya. Les roniers sont assoz no~brÙl~ ainsi que dos
CroBsopteryx, ]nuhinia, Lophira, qui sont présents Surtout dans III zone ln plus
éloi{,née de ln rivière. On y obsorveégc.lv::JQnt des RI'aJ1inéüs diverses 1?an'li
losquelles so trouve ~nrrheniu.
10 ?rofil Ee 39 a été obsorvé dans ln ~ono la noins proc~e de III rivi~r0.
Les tortillons .d~s aux vers do terTI: sont assez nonhroux on surfC".ce.
GTis .
do 0 à 10 en. Horizon brunffoncé, sub:J.o-lil"1oneux, structure grune' euse, nssez
dur, porosité Doyenne. .
do 10 à 50 en. Horizon brun pro.e ar{;!lo-fincment sableux. DfJs 15 C"1. quolqnoll
taches ferruo'~in0uses; vers 40 cn, le norihro de tachos durcioB
nurjl:lente,
50 en, Cuirasse juuno et rouille assez tendre ~vec dos zonoS plus dures.
Plus près du LOM , 10 sol est plus profond, mais on retrouve log-taches
ferrur,incuses dès 15 co. et UTl horizon do gl(;y vers l mètre. La structurv' ost
plus nr,~ilouso.
Co sol n'ost que nédiocrûnont pourvu en ~atières organiques; il est plluvro
on .~oto ct la cnpncité d'échanee est faible. L'acidité est forte on surfnce ct
aU{Jlontc on profondeur ( pH 4,2 ). Le cnlciun écho.nBOnble ost déficient, Dnis
JJagnésiun ot potassiun échaneenbles 2Iont corroot::3 dans l'horizon hunifèrc.
Le rapJ)ort !-ielca est trop élevG Ir WB tonaurs en o-alaiun ot r.J.ognésiuo totaux S01'1t
correctes et le potassium est déficiont.. w phosphore t 'tal est 6wüoment nal
représenta,
Ces sols sont de qualité nédiocre : par endroits leur 1)rnfnn08ur est faible,
et pendant une partie dG l' an;'16o, le niveau dl onu doit renonter jusqu' li. 15 cm. ;
environ <.la la surfMc , co Q.u! ~norai t peu~t:re la culture do l'arachide,
Par contre, la culture du ri~ oorai~ ?eut~trt:J pOBsible~ si les facteur~ .
hydrauliques sont convonnbles f
N'GOURA l
Le villaeo de N'Goura, que nouS nOr.Jrlons N"GOURA ! "pour 10 f.1.stin··'"ller du
l'autre village de II t Ooura, dit N'GOURA n, étudié 1!I'ès. d.e BATmmr, est situé nn
Sud do la piste lJinière NDOKAYO...BATOTJ1tI, ontre îti KADE1et POUlX)ù. n erst ins-
tallé sur une cr6to qui domino 10 vb.née de Ill. Ko.dé!' ot 10 :r-eliof, sanS ~tre
acous6. est narqué par quelques! thâ1wogé. n est pol3siblo do trouvor de~ surfaces
pIrolOS, en particulier sur la c~t~ asse~ large <lue suit la route <1e Batouri.
Autour du villEJ.P;e, stétend une SEn'ane à HYi?arrhenia et 1i!lptlmta, pou arbus-
tive sur les sols rouges profonds, un peu plus fonrnil't on a:rbres do I!lnvnae l!Ur
les sols jeunes, ~ais tous les arbres eont coupés 1'1"8 dos plnntat:1ona. Elle est
brBléc tous les ans.
.../ ...
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Los {;v~c.r1es forestières sont reduites MX fonds dos thalwcf':s ; celle do 1.'"'.
Kndé! est étroite, mais ~ l'Ouest, vora la v~~léü du l'Oudon, ell08 sont plus
inportantes ct les v111e.goo:i.s y cultivent nata, bananier ct y ont établi dus
plo.ntations do cncaoyer3.
On rencontro dos sols rouges forestiers, des sols jeunûs sur .~anit et dos
sols brun à jaune.: dd ba5 de ponte.
Les solS roUt'T,es forestiers sont épais vers le Sud et l'Ouest du v111nge, où
los différents sondages effectués sur zone pIano ont indiqué uno prolfonc.l.eur
supérieure à 1,20 I:l. Nous avons déjà décrit EC 40 ( p.9). Dans les pontes nous
avons trouvé parfois descon~rétions f~rruGineusos en profonduur,.ou ~mo en
surface; nous avons rencontre nussi quelquos afflourements de cuirassc.
Au Nord, des sols jèuncs sur granit altornont avec des sols rou..,P'Os fo!"ostioro
où dos niveaux do eravillons peuvent se reneontrer on surfnee ou h faible nro-
fondùur. Ces eravillons sont parfois riches en alumino ( EC 4311 ).
1. l'Est du villllt3G, sur 10. piste do COIû~1INES et vors la Knr.1ér, s'étend uno
zone, à relief plus marqué, de sols jeunes sur granit et dont la ~foT\d()ur
pout atteindre 1 mètre; Des affleuxor.lOnts [s-ranitiques on boule y sont fr:ùquents J
on rencontre nuasi quelques zones crnvi11onnnires, parfois des bl 'cs de cuirnssrJ
on surfa.cü. Sur loa bords de la Kadé! la roche affleure souvent, ainsi que de.:s
blocs do cuirasso. Il ost probable que cette zone v("lisine de la Kadér Il été
souniso à. une érosion plus forte ou plus ancienne, expliquant 1 r absenco do sols
rouGes forestiers, et la présence de Sols plus jeunes et d r nffleuromonts rocheux.
. Un profil do ces sols jeunes sur fs,ranit ( EC 42 ) a été ohservé dans un
chl1l1p de manioc Bordé d'una savano à Inpcrata et .n;raninéos diverses, avec des
arbres assez noobrûux. Ponte moyonne.
de 0 à 25 cn.
de 25 à 60 cm.
do' 60 à 70 CI'1.
de 70 à 100 cn.
Horizonhumifèro brun-.~is foncé, sublo-ar~ileux, nuciforMe,
quelques potites concrétions ferI1J.gi11eUSes patinées.
Horizon brun-jaUne. nI'p,-ileu:x:, assûz· graveleux.. Vers 50 CYl. rffi'ûS
taches ferrugineuses. Lu u,Tuvier est fomé de clébris de roche
fûrrue:inisée avec dos feldspaths ot des micas blancs, do qum-tz
ct de quelques concrétions ferru~inüuscs patinéos brun ~oncu.
b~ .
H')rizon/nr:;i1eux avoc quartz groasicrs ot toujours de rm:-os
tachas ferrucineuses"
Horizon rouge-jaune à tachüs ferrue:1nouses rou';Os ':lIns
nombreuses et tnch03 jaunes, are;i1ûux.
Ln roche ( EC 424 ) a été prélovée à pou de distMce en surface.
La présence de l'horizon plus G!'O,veleux, do 25 à 60 cm., avn~ des débris




La cOf.lposition totalo de la fraction do ce sol inférieure ~ 2' mm se cnroc-
.. . .
térise, par rapport aux sols rouges ferrallitiques, par une moindre teneur en fur
et par un rapport S:. œ .voisin de 2' en surface. ~onnne dans les sols rouge~
ferrallitiquos, m 03 . le taux de quartz ct d r insoluble, élevé en :!sUl'facet
dininue rapidonont, tandis quo los teneurs on silice et surtout en alumine
st élèvent en profondeur. Le rapport de la silice à l'alumine est voisin de celui
des sols rouGes forrallitiques en profondeur. Mais ces sols sont beaucoup plus
[,'l'aveleux, cc qui donnerait pour la terre totale Ùl1e proportion de quartz ét
d'insulublo plus forte, énr los graviers sont composés on majeure partie do
quartz. ct de fragments de rochos richos en ces éléP.lents.
Nous avons rencontrés des sols jaunes de bas de pente dans plusieurs
thalweGS, notamlent en bas de la cr~te sur laquelle passe la route de Batouri~
Sous une culture de manioc bordée d' Mramor.1tu:J., d' Inperata et autres
graninées, le profil est le suivant ( EC 41 ), pente moyenne.: .
brun-
de 0 à 20 cm. Horizonfr'Tis, ~ableux, structure grenue, faiblol!lent I!3trueturée,
très friable.
de 20 à 60 cm. le sol passe à brun clair puis à jaune-brun vers 40 ~m., et
deviont plus argileux.
de 60 à 100 cm. Horizon jaune-brun à taches jaunes clair., Brl7iloux grossièroront
sableUX.
100 cm. Âpparition des taches forrugineuses rouillc en plus des taches
jaunes~ Texture argileuse avec sable f,Tossier de quartz~
Cos sols ne couvrent que des surfaces réduites.
Valeur de ces sols
Los solsroueossont argilo-sableux ou ari~ileux en surface, plus arr;ileux
en profondour;ils sont souvent profonds dans des zon0S à "lJeu 'Près planes.
Los sols jeunos, L'loinsar(;'ilmu;, peuvent dépasser l r.1ètro~e nrnfondeur; maison
raison do la présence assez froquente de cailloux en surfaco, et surtout de lOtIT
topographie 0~néraleuent en pente, ils conviendraient moins bien que les
précédents à un travail f.lécaniquG du sol. .
Los sols rouges sont riches en matièrûs or{;aniquûs et en azote soussavnnû
et sous forDt, avec un e/N plus baB sous for€t.La capncitû d'échani~e est
correcte, ainsi que les teneurs en bases échangeables pour les horizons do
surface. 10 sol sous for~t ( Ee 43 ) est plus riche en azote ot basos ochan-
goablcs, Le pH est plus acide quo ln moyenne des sols roul;es forestiers,
LoS sols jeunes, quoique correctement pourvus· en matièresor,,;aniquos ct
azote, le sont noins que los sols rouges; le rapport C/N est le même. que pour
le sol rOUt1U de savane. La capacité d'échange est 1.m "peu -plus faible~, nais
Dieux saturée, et le pH plus élevé en surface. Ils sont mieuX T)ourvus que les
précédent/? en calciun et na.{fllésium écha.nGO~bles, mais le ~aux de potussi'lm E!st
un peu fm.1;>lç. P{lr contre1 ûs sQnt plus nches en ~?otasSlur.J. total, 10 CalC1UI'1.et le D8GllCS1UO ~otaux sont du I:leme ordre.
....../ .....
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Les taux do phosphore total sont corrects sous for~t, un peù faibles souo
snvane dans les sols rouges et dons les sols jeunes,
Les sols jaunes de bas de pente sont netteoont plus nauvres, aussi bien on
natières orr~aniques qu'en bases échangeables •
Actuellonont, les indicsènos cultivent dans los zones do savane l'arncl1ic1n;
le nanioc et 10 sésnno sur dos sols jeunes et sur dûs sols rour;os. les cu1turcr.
riches sc font dans los {Salaries forestières vors l'Oudou.
L'effort dl anélioration portera clans ce vi1lar;o, COJ11ne l:artnut clons l '"lst,
sur la protection cles Galeries forestières où 1~ouvent se faire les cultures richûs
de préférence arbustives. Les sols conviennent nu cacapyer, nais nous dovons <1tre
à la linitfà cl:i.J1atique d0 cutte dulturo ; une connaisse,nco précise de Cf] clinat
pourra indiquer SI il convient dl étendre cette culturo ou dû 1ni prMérer le
caféier.
Dans les savanos, on devra yeillcr à la protection et l'a~élioration des
jachères, à la lutte contrû l'érosion dans les zones en l)Onte, particuli8ronont
à l'Est du villago.
La préparation nécaniquù du sol. semble possible sur les sols rOUf':a~ pln..11S;
ello ost peu à conseiller sur los sols jeunes pluscailloutoux et ~lus
accidentés.
IDUBARA.
10 village de BOUBARA se trouve Sur la piste OlUlere NDOKAYO-BODEN-BNrOlffiT,
entre ces deux dernières localités, Il ost situé dnns unu zone (10 savano d6cou'1(:1}
par quelques 11ari~ots dont los galeries forestièrus sont extr6ne~0nt réduitos.
lQS sols sont dûS sols rOUlSes forestiers, rarenent profonds sur quelques
potits platoaux totalenent érodés ou on bas d0 l'cnte par col1uvionneY1ent ; 10 pl'.
souvent, ils sont très p;ravillonno.ires dès la surface. On rencontre fr6querl'10nt
sur los pontes ou près dos !:larigots des blocs dC:.l cuirasse ou cle g-rum1es dnllus
latéritiques en pentû légère qui affleurent.
10 profil Ee 41 a été observé sur Q110'Zono à peu près plane mais topo-
er'nphiquanent élevée à environ 1300 P.l.ètres nu Nord du villURü et ~ l'Ouùst do 1'"'-
route, sous une culture du nnnioc.
de 0 à 20 cn. En surface, quelques oillinètros de sahle, indioe èl."unu vrofli .~c
en nappe; puis horizon hUT.1ifère brun fonca, Qrrrilo-snbloux,
polyèdrique à nuciforno •
. de 20 à. 120 cn. Horizon rougo-jnuno arGileux.
Dans U-11û zona basse et on pente, sous culture do r.lI1T.1ioc nu '1ilieu cl' uhü





Horizon humifère eris en surface, d:.:vonant hrun on prl)f()n(~uur,
snblo-arcileux, nuciforne à. polyèdrique.
Horizon rouge-jaune gl'o~sièrenent sablo-arrUoux I2VCC dos




LI échnntillon EC 461 0. 8té prélevé dans un nutre chnT'Jp do r:'lnnioc sur EloI
rouge colluvial avec des traces d'érosion on nappe: petits amas ne snble fin ou
grossier do forno ~longée, qui restent nprès le départ des élé~ents fins.
Los sols colluvinux sont noins areiiuux que les sols rouges for0stiorsJ
lùs échantillons prélovés sur lû pctit plnteau sont noI'T'JD.ux, angilo-snbloux on
surface, nr~iloux on ~r0fondcur. Ln oajorité des sols est ûxtr~T'Jen0nt gTnvillon-
nnire, et convient DaI à ln culturo.
Cvs sols rourres sous SQVD.no. ancienne sont, suivant les points, correctoDcnt
ou n6diocreDent pourvus en l:mtièros ori;;aniques ct en nzote. Les te118UrS on bnses
échnn..;oables sont 10 1ÜUS souvent fnibles. Lds réserves sont dn11s ln '10Venn.e dos
sols rougos, un pou fàibles pour le potassiur.l. Le taux de phosphore ost é~aleDent
faiblo,
Les indieènes cultivont los sols profonds, et faute de Dieux, des sols
r,ravillonnairos. Ln succession culturale type est: nrachidc, sésnne, r:mnioc,
jachèro ; nais le I: 'nc;.ue do sols oblige à utiliser les surfaces apnnuvries sur
losquelles la rotation devient: sasane, nanioc, jachère; et nêne : Manioc,
jachère. Des zones forestièros sont cultivées à 8 ou 10 kil"'nètres du villlV-:e.
. .
L'anéliorntion d~ la culturo dans un tul villnee dovra Qtro extrêneDent
prudente. Quelques sols profonds subsistent, eonéraleT'Jent sow1is à l'ér~~l~n
on nappe ; il ost indisponsablu de los cO:r!sorver et particulièro!'1ont c1cl no pns
les sounottra à Qn travail mécaniquo susceptible de los dÔ'7raderrnpidencnt ,
nu noins tant que cus techniques n'auront T'ns été misus au p0int ot quo lour
[l.Ction sur lu sol no sera pas parfnitenent conn.ue, TI Y a trop pou no sols ici
pour quo l'on puisse se porncttre du los utiliser à u 1e toIle expérinent~tion
dont los résultats sont évidoruiont dncO~B.
Un offort pourrait ~tru tonté pour prot6;~r ot a~éli0rGr 10s jachèros, ot
évitOI' par lè. quo des sols nu soient remis on culturc avant d' êtro ré::.:énérée~ par
collüs-ci. Unü auenuntation dù la produœtion pourrait ai~si ~tre ohtol1uü ~ar do
neillours rendCDonts ; mais ~ü extension dùs culturos d'oxportatiùn, qui ûntrnt-
norait unû extonsion dûS surfacos cultivéus nutour de Boubnra ut so fürnit au
détrinent do ln j D.chère, nu do i t pas Dtru ùnvisa.o-éo dans co villa....~o.
nlGOURA II.
1;:: villngu ost situé à 30 lm. nu Sud-Est dû BATOURI, nu cc.rrofClur dos
routas do YOKADOUNA et de l~nIDOUROU.
L' altitudo Qst do 630 Dètres dffilS le village ct le relio\)f vst nou nccus!)
dans l' cnsonblo, à part un dône r~anitique où la rochl3 Gst h nu.
Le villaee ost situé ù la linite. savane-for~t et ln vé."étnti0n est très
variée : Imlbonux forestierS sur lcs SO~Dots, repousses ~réforostièrl3s touffues,
snvnne ù Ihpornta, inportantos galerios forestières. Los linites entre cos
différentûs fornntions vép,étales sont souvent peu nettes, et l'équilibre que
l'on observo actucllonùnt entre elles, est instable.
Les sols paraissent très hétérosènes Dais la plupart dérivent do sols
rouges par érosion ou colluvionnoment,
.."./....
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Sur los hauteurs, l' horizon cravilloUnaire ou la. roeho tl.:H:G~ nff'lcuront
fréqucï.U"lünt. UJ profil BC 47 rlontru bion la compl.oxité cl<.J ooa sols 1 "
EC 47 •
ponte fnible. Belle culture du manioc ot aGSMo.
do 0 Ù 20 cn. Horizon brun-g.ris foncé, sl'.1)leux, pou dû P,T!.willnns.
Lits c10 cendras et d0. charbon de bois ù 20 cm.
20 cn. Horizon brun sableux onelobant dos cail11UX do rncho altéréo
( quartz fin déIDS p~te roup:o clnir, SI effritant à l' ooglo )
e:t dûs ~nvillons ferrugineux patinés. "
"
En bas de ponte, près dos ~nrigots, la co11twio~~oment clon~e des Sols
profonds 10 profil EC 48 nous nontra un horizon roueo-jauno honnryqno jusqu'h
120 CD.
Duns 10 vill[l(';o, la granit affluura et le 801 est snbleuJt et "'CU pr0f:nc1.•
Tous los échantillons nnalysés nous nontrent que cos sols ont un bon
potanticl do fertilité. Le tableau suivant résurJe les résultats analytiquos
pour 1 'horizon hunifère_L__. .__,_. ~ .:. :~ . .;.
, l , 1 1 1
; M.O. 1 N 1 S i T j pH fi .fi -I_~L??..__- i----.---~q;1 -; !
! 1 ! t ! !
Horizon hurJifèrc •••.•• 13,5 à 7,5 Il,2 à 4 !5~3 à 17 !9 à 21,4 16 à'6,35!
1 ! 1 t 1 1
=========== -. _= _c:. "_..
" Les chiffres les plus élevés correspondent à l'échontillon EC' 491, -pré!.cvO
sous una cacaoyère étnblie sur ~un Bol très eravillonnm:ro aès 10 cn.; ?:1.
l' cmplncenent dl un anq ion villneo• .
I.cà procossus de dégrrulntion qui OCcoopOf'Tlont une J:lO.uvaise utilisation des
sola après défricher~nt forestier, ne font que comnoncor dans cotte zono ct nu
portent quo sur le. v6l~"étntion 1 fornntion de 8lWane à. !hj:)ornb. onvl'lhissünont
dos jachères pnr Pennisetuu. Aussi le problènc }r.r'inc1plll oat-i1 ln. protection
do ln foret et ln :tutti) aont:ro '1". cmtm1ficntion. Il fnut l?our -cola t
_ uvitor los succossions culturales épuisnntes ;
_ prol1nc;or les plantes do jnchèree pou:vont Bupi?lantor los gI'Dl'li!1éos on fin
do culturo ;
_ enD~cher 10 fou d"( envahir les jachères •
Les culturcs de rapport doivent ovidenr.Jent s' oriertter vers los "lantntbnn
arbustives, qui pouvant bénéficier ici dù oicrOàlimat f~rèstier.
L'enplrICcoont dos rlantations doit faire l'objet d'un choix juàioieux.





Les cacaoyers étaient établis sur un sol très gravillonnaire, nais ser1blaiont
peu en souffriœ. 1.u contraire les caféiers près du village étaient très hétéro-
eènes 1 affleuror.lùnts rocheux, sols peu profonds souvent gravillonnaires et
génoralenent sableux c·r.. é-;;;.i"Jnt la cause. .
Los sols colluviaux des bas de pente sont les plus intéressants. pour les
plantations arbustives.
L'onbr~3e des deux plantations observées était très correct s il faudra
continuer dans cette vn ie. '
?i1mEIEBOK.
Le villaee de N~UEIEBOK est situé au Sud de la route BATOTJRI-BERTOUA, sur
une route reliant Batouri à la DûtJIlilll. Il est à la lir.J.ite de la zone forestière.
auusi y trouve-t-on des surfaces de for6t importantes et des savanes à PennisotulJ
ou lbperata brCtléos tous les ana, et probablenent de fomation récente. La tOTlO-
gTaphie est 16gèroncnt accidentée et les marigots coulent dans des vallées assez .
proŒ'ondes. '
lP sol est un sol rouge forestier gonéralement profond, l'lais nous o.v~ns
observô localencnt des affleurenents de gravillon,:9, ·SOU! savane et sous for~t ,
et, en un point, dos dalles forrueinouses en surface ou/faible profondeur sous
Pennisotum. Hous avons déjà décrit plus haut un profil observé sous for6t
( EC 50 ) et un autre sous savane à If:ll:'lerata. Le profil EC 55 a été Tlrélevé sous
Pennisotun dans une Zone où la savane à !r.lpernta senblc refoulor 'la savano
à l'Onnisetun.
de 0 à· 15 cn. Horizon hW:lifère brun-rou.L~, ar~ileux, à structure -polyèdriquo
plus anguleuse que sous savane à !r.lnoratn.
dc 15 àl20 en. Horizon'ro~~e areileux.
Les échantillons EC 1541-1542 ont été prélevés sous savane h I1!l'Perata,
ct EU 521-522 sous so.vanc à Pennisctun.
, ..
L'ôchantillon Ee 531 a été prélevô dans une plantation ~élangée d'hovéns,
cacnoyers, caféiers, agrw:lOs, ananas, et l'échantillon 532 sous une re-P0usse
forestière dans laquelle on trouve encore du manioc, à quelques dizaines de
l'lètres du prélèvenùnt précédent.
Sur la roU:te do Batouri, au-delà du pronier mElI'ieot, dans une zone élevée,
sous une fo~t secondaire avec de nombreux parnsoliers, nous avons ob~servé 10
profil suivant ( Ee 541 ):.
de 0 à 2'00 cn. Blocs de cuirasse rouges à l'extérieur, violacés à l'intérieur,
assez durs, avec des quartz nottenont a1't'IlI'eYlts; les trous de .'
ces blocs sont ronplis d'une oxF;lle jaune; P,TavilJ.ons, morcenux
dé ouirasso de quelquos centimètres, plus 'POtita que les blocs
précédents.
...1...




Blocs êl.e roche altérée, violncés à l'intérieur avec/nombreux
grains de quartz, arc'ile jaune diffuse. Ces blocs, lme fois
cassés, peuvent le plus souvent ~tre brisés ~ la main, pD.rfois
se ~atter à l'ongle. Ils sont entourés d'une ~angue rouge
d'épaisseur variable.
.. -
Cet affleurement de cuirasse est localisé et ne couvre nas une superficie
importante.
~2:!!'.._§:9_._c~__s~>}.ê.,
Ces sols, tous sous for~t ou savane récente, sont plus riches que les sols
roup'es forestiers des savanes plus anciennes. Ils so~t bien nourvus en matièrosorG~.l1iqu0s et en azote, lour capacité d' échnnge et les quantités dûS différentes
bases échangeables sont correctes, Los réserves minérales sont du m8me ordre que
dans les sols rouges. Leur texture est argilo-sableuse à faiblement argilouse on
surface, plus ar~ileuse en profondeur~ .
La dégradation de la végétation se fait suivant l'ornre : for~t, savane ~
ponnisetum, savane à Imperata. D'après les quelques échantillons prélevés., les
sols à Inporata semblent ~oins bien pourvus en bases échal1!~eables que les sols
de for8t ct leur matière organique est Qoins bien décomposée, Les deux sols à .
Pennisotulll sont différents entre eux ; le plus ~Jauvre des deux a (:té prélevé
dans une savane où des nots plus ou noins im'Jortnnts de Pennisetnm sont ontour.Js
d'Im~crata; il correspond peut-etre à un stade assez dé~radé do ce t'~e de SaVQ110.
Les indiGènes cultivent los sols de forlH et les sols à Pe11"isetum en mn!s,
manioc, macabo, tabac, caféiers, bananiers, arachidus, Les sols de for~t peuvent
8tro utilisas aussi l'Jour le cacaoyer, l' hévéa, les aerumes. I11S sols à Im"!1eratn
sont rarement cultivés,en arachidùs et manioc. .
En plus des différences de richesse du sol, d'autres facteurs pouvent
intervenir dMS cette utilisation : IJicro-elïmat plus favorable des sols do fo:r;tJt,
nettoyage plus difficile des sols à. Imperata. .
Nous pouvons donc considérer que les sols de ~~lélobok sontencora peu
~au.vros, n()r.le ceux des savanes à Imperata, mais quo nous SO!TIl'Jes au début d' une
ovolution' qui conduirait norrnaler.lont aux savanes dé -:radécs étudiées précéc.1.ür.ll'1ent.
Après c.l.ùfrichenent ct culture, la forDt peut so réinstaller c01:J.lJ1e le IlJ.Ontrent los
jachères forestièras et les parasoleraies existantes. Son remulaconent' nar ln
savane est dft très probablement à des défrichel!lents en bordure de savane sur
lesquels les gTllP.linous s'installent ot dop.1Curent grâce aux foux de brousse.
La quantité de matièros organiques apportüos au sol par la vé~étRtion est 110innrü;
une partie des ccndres est entratnée par les pluies et l'érosion est plus aet:i.vD·
sur cos sols moins couverts. La régénération du sol est ainsi plus lente et moins
conplète lorsquo la jachère est bralée tous los ans. Si 10 sol cst renis 0n
culturo avant quo la fortilité ne soit remontée, ~ous aurons t1l1 nouvel ~oin­
drissûnont do colle-ci.
L'mélioration do l'agriculture consistera donc d'abord à lutter contre leo
foux de brousse qu'il est probablol'Kmt plus facile d' éviter ~_ans cette ré "ion
encore boisée, que dans los grandes étennuos de savane. Le ~ainticn d'un certain
taux de boisonent faciliterait probablenent cette lutte, en r.l~me tenus qu'il
maintiendrait un nicro-climat favorable. Des culturos arbustives telles ~le le
cacaoyer dûBandvnt d'ailleurs un milieu forestior.




Les engrais verts et les jachères devront ~tro· emoloyés 'Pour maintenir
l'important st'ock organique qui est la principale richesse du fl~l~ Des précau-
tions contre llérosion devront évidemil1ent ~tre prises comme partout. Les pentes
fortes ne seront pas déboisées et les cultures arbustives sont h ~référer aux







CULTURES ARBUSTms ET llIDUSTRIELLES.
___ ..__~ -..~~_.~__ .... - .. _ ...... _ .......... _ • ..... 0 ••_-
J..es cultures arbustives sont les plus rentables à lonr!ue éc11éance, mais
elles ont l'incmnvénient d'Gtre très dépendantes des conditions économiques
mondiales.
Q?~~aoyer •
Le cacaoyer est à la limite de' sa. Zone écologique optimum dans la l'lus
grande partie de la région du. LOH et KADEI. Il est déjà cultivé et il est possi-
ble de 11 étendre dans les régions forestières au Sud d'une ligno Bertoua-Batouri-
Yola. Au Nord de cette ligne, la cult1..J.Te du cacaoyer n'est possible que dans'
certaines conditions particulières avec des risques certains de non réussite:
sol' profond argileux ou argilo-sableux non gravillonnaire, topographie plane ou
en faible pente près d'une galerie forestière, ombrage correct.
A la latitUde de I-1ARARABA, la saison sèche' est beaucoup trop sévère pour ln.
roussite do cultures cacaoyères.
A NGOURA 1 , nous sommes à 11 extr~me limite Nord.
Do toutes manières, le choix du sol doit ~tre dicté par les considôratiop.n
suivantes :
- topographie plane ou faible pente.
- sol 'Orofond : au moins l mètre sans gravillons.4 .
- bonne èouche humifère sur 10 à. 20 cm.
- absence de nappe phréatique à faible profondeur.
- or.lbrage forestier, ni trop dense, ni trop léger,
L'ombrage doit Gtre particulièrement soigné pendant les premières' a~nées
qui sont déterminantes pour la productivité et la longévité de l'arbre : il pent
$tro diminué par la suite, sans toutefois le supprimer totalement,
on ostime qu' U"'1.e r"écolte de 500 k€/ha de fèves exporte 12',5 kg. d' nzoto ~
6 kg de phosphore et 9,5 kg. do potasse, Ces exportations sont :f'~.i1)lcs compmnec
aux quantités de ces éléme).'lts dans 10 SOr, il Y a cependant intér~t,à brGler los
cabosses ( recornmal'J.dé aussi pour d?s raisoPs l'hyto-sanitaires ) et;pepandre J.08
cendres autour dos arbres.
Caféi0..L.
Le caféier est moinS exigeant que 10 cacaoyor au -point da vue climat et sol:
sa culture peut donc s'étendre beaucoup plus au Nord. Il y a ·ce;.:>ondant intér$t tl




La caféier ost généralement,pl~ '6anB ombrage dans los g!oanàoe 1'1antationn.
d' ABOIW-WBANG; mais un ombrage loger est toujours h rocomnanOOr d'autant plus
que les plantations ~ font plus,~ Nord t où pluv~trio et hy~trio diminuent
sensiblement. Le cafeier passe generalement pour él?Uiser le sol t 0'ost cortni•.
nement 'vrai pour les grandos plantations conduites on Il sa:rclago b,' nu Il
( "cloan-'I'lecdingll ). €: 'est moins vrai pour les petites plantations africaines 0;\
cotte méthodG n'est pas appliquée. . ,
})es P\L'Ücautions sont cependant à prendra si orr veut assurer une bonn0
productivité et une bonne longévité des plantations 1 choix du terrain, embrago
léger, bon entretien de la plantation.
200 legs dG café marchand ( production moyenne de l ha. dans la rég1~n on













L'exportation définitive par los gruins est faible Bi ~lpce et parcher::
rotournont nu sol sous forma de cO!npO'St. Les é1émonts los plues mportanto sont
azote et potassium f le besoin 'en azote ost partiouliè~ fM"t à l'époquo <lo
la reprisa do la v6gétation, après les premièros pluies. ,
Au cours du développomcnt du oaféier, il y a un net 8Ccroissooont dos
besoins en éléments minéraux ontre la 4èrnc et ln 00100 annéê, moment de l' ontréo
en J.)I'oduction.
Si l'utilisation dt engraia s'avère payante 9n culturc africaine, ln
'ooineure fonnulo serait un épandl\iPd9 200 à 300g. 'P€U' piod., on début do saioon
des p1uios, d'un onorrrais èomp1et l~~O CO 12008-18. pondant los premières
années (1e forte production.
Hévéa _
L'hévéa ost pou oxigtltID't ln point de vue sol, si los oonditionS éeologiqueo
sont sa.tisfaisantes. 1600 ha. ont été plantés dans lfEST-0AMliffiOON. dont 500 hao
dmlS la région du LOlif et lCADE! , la rOpl'iSè de 1 t expIaitation ot l "c:x:tGlision c1er.;
p1nn.tations dépendent surtout. de! canditians économiques.
Taboo_ ..
Le tabac est une culturerichc, pOrI:lCttant un gros rarporl 'JX)UI' une faib10
superficie de sol utilisée. Elle pout devenir encore plus rontablo si on 11 OCCf'~­
pagne do forts apports d' engrnis organiqu0s et minéraux.
que .
nais il ne faut pns/J.'extension de cotte culture dàns les zonos n ln Hl d:to
foI'l1t-snvanc~ entra!.ne, plll" des défrichoments inconsidérés ( gnlorio fôrcstièm
l'nI' excnplo ) et à cause d'une mauvlÛso utilisation du sol, un recul do ln fo!'1~
nu profit de la savane.
._ _--
{nt-toycnne des chiffres cités par R.COSTE dans "Les caféiers ct los
cafés dons le Monda" •
.../ ...
•c!est l'élément de
. - .. ' ".'
•
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I.e nnn:i.oc est \lnO Plante très plastique, qui ~tadl'l.pte facilemont à, tous ies
types do sol~~ 11 préfère cependant les sols argilo-Sableux profond~ ct los
rendements sont on relation diroete àvee la riehesse chimique du sol.







Il faut/fI i~portance des oxportati&na de potasf3iun ,
base dl une fumure du manioc,
, Ji nadBgasc~, sur sol ferralli tiq';le pauvre on potaasi~ ~~ngoablo
( moins do 0,1 moq.% ) l'apport d1ongra~s potassiques augmente nettorlOnt les
rendoDcmts ct est très payant, " , ' " ,
La rriSG en culturc s' accompagno d'un lessivage des éléments échangeables,
en particulior du potassium, et il ost possibloque 10 manioc cultivé en filldo
rotation souffre d'uno cnronco on potassium, un' aP'1JOrt d' en,3-rais potassiques'
serait alors. très rontablo. ' .
. "
~idc ,
L'arachide ost souvent cultivée en t~to d'assolement en savane: olle est
cOl1Bomné'e Ilhcnleoent mais' surtout' cxportée aur rAOUNDp. comme aruehide do' bOucha.
L'existonce de Il huilerie de BERTOUA inc1te à axer le dévclarmencnt
[lf,Ticole de la région sur cette cult'tl!'O. . ' , ,
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1400 à 1750 millimètres de pluio •
Sa100n sèche de :3 à 4 mois,
:P.Jtite saison sè<?he }X)U nette.
Sols rouges llI'gilo-sabloux à argiloux~
Sols bI'lJl1s 'sablo-argiloux à
argilo-Gnblo?X~
Rochcooflèrol grnuit et roches roidefJ.
Topographie nouvcoontéel pas de grde
surinee pIano ou on faib~ pontli.
."L!lY~;O, .d.~ ~i.~
1100 à 1400 millinèt~J~ do pluie.
Saison SGchc do 4 moU.
Asse,. ~tte 'OOtltQ ~aiaO!l ,eèc~.
•Sols en majorité argileux.
Roeho-dlIa' roohQs calct'liras et
fJelùftto...calCPl(œs. .








18. topographie oxclut toute eX;.lloitatiJ,m industrielle, typo vallée Ou NIAnT:
inpossibilité de trouver des surfaces plancs de 100 à 200 ha, Ln culture en
association avec los indigènes est la seule solution ~ossib1e•
L'arachide est surtout cultivée en AFRIQUE sous clinat soudantl.Î.s ot sur
sols sableux ou sablo-argileux. Cependant sa culture est possible sous climat.
, guinéen et sur sols argileux ou argilo-sab~oux. La: prévaration du terrain avant
10 senis doit $tre alors particulièrement soignée s collo-ci est plus facile si
le sol n'ost pns trcr nrJileux ct nunc bonne teneur en mati~ro or?nnique."
Au CIJONGO :rnELGE, les neilleurs rendemonts sont toujours obtenus on terrnin "1<J,gcrll.
Ees analyses ont été faites sur des arachides prélevées à la Station
C.G.O.T. do Bor"toua.
L' hUJ:1idité Doyenne est de 9,6 %ct le pourcentage de coques do 27,6 r-.
%de natière sèche





~ . 0,2"6 0,12
Exportations pnr 1300 kg,/ha d' llroohides en coques.
on kg,/ ha.







MgO . 2,2 0.4
Ces exportations sont inportantos, en particulier en azote ct en phoophoro.
. "
Peu d'expériences de fert[isation sur arachide ont été faites dans duo
conditions écologiques voisines de lIEst-camoroul1. Dans la vallee du Ninri, et
à Had!lGasc"n.r ( Lac Alaotra ) l'élément le plus intoressant DaraN ~trc If llZote,
et le CalCiur.l à faible dose,
En rnrticIit1ior dans la vallée du Niari, les apports d0 calcaires sont très
efficaces pour combattre la toxicité m~1ll11ique : cette dernière apnara1t à ln
suite d'une culturc continue, qui s' accotlpagne d'une rapide c1estrudion de lA.







DivorsGs cultures déjà pratiquées par los indigènes ou à introduire sont
prévuos dans los assolemonts de la~.G.O.T.
10 sésnne ost une plante peu eXigeanto et se oontento de terrains pauv!'OIJ "1
on OUBANGUI, on recherche ~IOO pour sa culture les bords dos grandos dalles
1ntOritiques, Il est le plus souvent cultivé en 2èmo cycle après l'arachide.
Le rendonent à Phectare est toujours peu élevé ct l' int6~t de cetto 'Planto
dans un assolenent de culture· semi-mGcaniséa eat faib1e,
La culture du riz en sec est possible dans ItEst-eamerou,n, • 10 ciimat ost
favorable, los sols argilo-sableux et argiloux lui conviennent bien. Mais il no
faut pas oublier que cette céréale protège l'Ou le l!Io1 t onooro moins quel'arachide, et que, si elle est cultivée sur un sol d6jà forteMent ba.vnillo
( on 2èr.1O cycle par exùmlJlo ) J les risquofl d'érosion sont grands.
. ,
L'urana est une plante à fibre relativement oXip:eanto 1 ello préfèro les
sols riches, aDoublis profondémont1 pas trop argiloux ; o:tie e~t exi~a'Ylto onpotassiuI:l ot ne souffre pas un oxceS dtazote. Le ~J.imat do l'Est-eamoroun lui
convient, Mais sa culturo et son traitoment 'Posent un certain nOT1bre de pro..










Les études faites dans les saVffilOS de lIEST-eAMEROrn- nous ont nontré qu 1Ù
des sols forestiers pourvus d'une certaine fertilité ont succédé, anrès disvari-
. tion de ln forGt et passage répété des feux, des sols très 'POu profonds et .
difficilellent utilisables, ou encore profonds mais forte~nt appauvris par ln
diT.linution de leur teneur en r.mtièrcs orgillliques. Dans les conditions nctuellos;
cette dégradation se continuo et la savane gagne aux dépens de la for~t.
Il semble donc que le premier stade dluno nmélioration d.o ces snvnnos
sernit d'abord. d' arr{)ter leur dégradation dont la cause l'rincipcle est 10 feu
de brousse. C' est l~ un problèmc bien connu, nais qu I il semble mnlhoureuso1'1ent
difficile de résoudre actuellomcnt~ Les feux Pr8COCOS sont un reI!lp.do, mais
probablement insuffisant.
cependant il serait très souhaitable, et pcut-Otropns :1mnossible, de
supprinor cos feux de brousse dll.lls doo régions qui sont à la linite d.e ln fo~t,
COf:1J:\e NGUEIEBOK, et d' nrrtlter ninsi 11 extension de la savnne. Dalls ces zones de
linite forostière des cultures peronnes conUJQ cnc6.0ycrs, caféiers, hévéas,
peuvent Gtre étendues; los cultures vivrières habituelles continueront à 6trc
faites et los jachères non braléüs seront plus efficaces. Dos cultures nllTIuellûs
d'exportation, le tabac par oxcnple, pouvent 6tre faites avec noeuro, en veillQllt
à ln rée;-onération ultérieure des sols et à co quo lcs sU1'erficios défrichées ne
soient pns nssez étondues pour porter atteinte à ln fo~t•
Los gn1üries forestières et les quelques 1lots boisés qui suhsistont
doivent 8tre conservés. Il faut donc veiller à y fairosuivre 108 cultures d'una
jachère convenable, ct à lD~iter leur extension pour 8auve~nrder eas galeries.
le caféier sous onbrago pourrait ~tro intéressnnt.
Dans la savane, do nombrouses zones où los sols sont pou profonds, ou les
pentes trop formes n'ont pns une vocation agricole; le reboisenont serait pro-
bablenent leur T.leilleurc utilisation, nais est-t-il "ossible ? De telles zonos
spnt cependant parfois utilisées par les indigènes, quand dl nutroe sols leur
font défaut. .
Enfin, los sols plus profonds, quelquefois déjà cultivés, POuvent ~tre
utilisés avec des Dethodes culturales convenables t protection contre le feu,
lutte contre l'érosion, régénération des sol~~ar la jnch~ro, cnploi des e~~rnis
verts, des engrais tlinéraux. 1o1ais il ne faut~~~lier que leur fertilité est















Notice explicative Sur la feuillé Batouri ~ p.st
carte g610gique au 1/500.00{) Batouri ~ Est ..
Rapport dQ lni~l!Ilon dans l'E:st-cameroun
e.G.O.T~ Mai 1955.
ABpoct pédologiGlue d"e 18. mise en va,leurne!t emranel!l
pauvres du eentre- Cemeroon •
t.R.CAM. 1951.
ProspeetioJ+ du pa.ysannat de la Mbi.
I.E.e. Ao~t 1954.
Prospection du paysannat des Bayas da la Kadét
. I.E.C. Décembre 1953.
Evolution de) :" Agricm!ture autochtone dons les
8avaneS de l'Oubangui.
Ac.o-ronOilie Tro'Oicalo 1956 N° I, ~ et ,.
GéogI's.phie, des dénudations et dégradation du sol rU
eamorotm..
S.T.A..T. Bulletin 15cientifique Nt) 3
Ecologie des herbages en Afrique interlI'O'r'icale
lfIgronomieTro-picale l.956 N° Z.
Etude pédologilllue de la vallée du Niari.
O.R.S.T.O..M. 1953,
t-
service Météorologique Annales climatiques 1952'.
EXPRESSION DES RESULTATS
Tous les resu1tata , sauf le gravier. SEl rtlpoortont à uno tol"I'G torni~o
nu tonis de 2 DI!1, :
! ::> Argile
L. == Linon
Sf :: Sable fin
Sgr = Sable grossier
Gr c: Gravier
o,oœ m,
do 0,002 à 0, œ nrii1.
de o,œ: à 0,2 ttt,
de 0,2 à Z 1$1~




Cc.O, JfgO, 1<2'0, Ua2'0 en nilliéquivnlente pour 100 g.. de terre,
S ;", bnsos 6chfUlgoables totales on oilliéquivalonts pour 100 g. de terre.•
T = capoc!té d
'
échange on nil11oQ.uivn1ents pour 100 .gTllr.l!'1eB de terro.
Rapport S c degré de saturation du Bol cn bases échangeables,
'T' . ' .
Elénents assinilablos"' __ .... __a_. .. _ ..__ . __ '" _
P205 on P,P,U. ( partios par mllion ).•
IDÉ_~.~~I;J_._t.Q~~U;X~
Quartz + insoluble, s:te>z, Fe2Ù3' .A:1zO;' Ti02f on g. %'0
cao, MgO, IQO, NOz,O, on nilliéquivalonts pour 100 g. do terre.
P2OS' en erru:rr·lû8 pour nillo,
.!Zot..e__o.t _~tAè.r:e . .or{';op..i,q'-l~
N ::: Azote total on {,TamnoS pour 1:11110
C Il:: Carbone en grœ:unes ')our cent..,'
J.!.O. Il:: Hatièros orgmliques, on grllrJf.lCS %'.
RUj]~ en grt:lI.Jms %.




NE:THODŒ DI ANALYSE Er1PLOYEES
-=:-e:-=-=_=_
- Imalyses I1Gcnniquos .réalisées pur disl?Orsion au pyrophos~hate do sodiun
et prélèvenbnts li la pipette Robinson.
- Elouents ochangeables, extraits par lessivage à 11 acétate d' nnrloniun
neutre No.
enO, l-1g0, ~O ct N02°dosés par photométrie de flD.r.1l'.lO à Bondy ( Frnn.co ) •
.S calculé à pnrtir des bl:tsos échangeables.
,
T obtenu par lessivage à 1 t acétate d' ar.monium N, rinçage à l' nlcool, dénlllcenont
au e:llJn et dosage de l' nzote par distillation.
- Elénents assÎ!:lilables 1 P20~osé ·l"Jar la J:!éthode Truog.
\ '.
- Elénentstotaux.:
SiO , Fe20), Al2.O), ~mO et TiÜ2 dosés après -attaque nux :3 acides.
CnO, MgO; ~O'let 11a20 nis en solution par attaque à chaud à l'acide nitriquo,
ot élininntion des hydroxydes. . .
CaO, HgO closcs p:'..r los conploxons. K20, N;:zOdosés par "ph(lt.~n6trio de flonlJe.
P205 dosé l)[tr la r.~thode de Lorenz.
- Azoto et untière orgnnique :
embane obtenu pnr attaque au bicbranate en nilieu sulfurique et dosflf':e nu
sel do ~lohr en :;résonce de diphényl-nnine.
Azote obtenu par ln J~éthodoKjeldnbl, catalyseur do Pregl.
Fintièros organiques ( M.O. ) M.O. % = C %x 1,724.
HurlUS par uéthodù Cbnninnde : extrnction à l'oxalate d' OT.lT1loniun :3 ry, et dosage
mmgnninétrique.
- pH. relevé au "potontio pH nètre.
- porosité détorninéo par :i.r:rr.1ersion dans le ~)étr.)le sous vide. .
- Hlli~idité équivalente 1 ressuyage sous vide ~ndnnt 15 ni~uteS do terre
saturee d'enu.





ANALYSE MECANiqUE 8~SE"S EClit\NG-EABLH BASES TOTALES P2. Oç "1ATIERES o ilG ANI QUE.s MESU f\E S PH'(~ lQUE)
--_._.....- ... -,- i
-
" I-,,? I~0 Z 100 j'l'" IYI N 1 00 ~r. eJ "q,,' c:- ,- 100 -- -- 0 1- h\.e4' po",," poul' ", . ~ "! .y~.
-.:J S M Na J> -J ( :1 . ... ..... ~; (OULEUR~ t: " , __i. ! : ! 'N C :M.Q f~ pH1 ~ 1 - t::l 0 - "'°1'-:'" 0 ... 1 r .. > 1 l:) J:> g
'" -
0 t: 1 T Ca (a f ..... -'-~ N ~ Q av~ 1 ., (~ 5 T (l.!M j '- -, Éc-~ ~ l ! Mj K Na \< NOl - .... o 0 oJe t~fOl.A'rfJ 0 .;.. 1 E <:.l- I- "" ~ " . O' l Q ..... :> "U.J r.1:. '" 1 ":,,, \.!) .,.. %0 " 10
c.. _
.,.,
1 -l. V"\ VI ' ... .'0 ;..i..
1 . i 1
Et ~l :0-"2.0 24.5 : Iq:l \4 "39.Ç" IlS" 2.~1 ~oR3 0,«. 0,1'3 "'3 ;:J. 8g o,l/2- o,iq Ib,5" 1 5,~ l,lb' 1,12-~ 1;:SS- '2..C( 3,"~q Ib~ S,b 4lS i '2.~ G,,;~ fOVICé ., --1 , , • O,~ç IO,'ib !~C[. , 40-\00 51,1- 1 Il \'2.. 2~.1j t 2fl: o;fb ,~O,4 0.08 . 0,1'~ 1,3 3 o,L~ t..ô{ï3 11..,1 l '3,S , 1,14 o,gl oS 0,"3 OAb ICU.I 5;b 42.,'; 13~S rauYle ln-un1
: 1 1 1 i
,
1 lEt bl 0-1 CZça: 29 'l.IJ 2.~I1- ; ~"ç <].."?>1- 1 1,ltL 0,'2.8 o,l~ 3,9 S.f. O,t.S 0'41- 1~,1 Ib,l ,\,\1 o,Rq CL lo,E!~ 112.5" 1\.9~ ~,~l \5;& 51S L~ ~ 30,Ç Brun ~l'Iisi i i 1 1
_'~' ... - - . . - ~ . , .. ., .
11 . 1 1 i O,~+ 1 \s+ l'la- I(({''l. 0-\5" ~2. : '2.1),'l. lb 24,5" 1 I,g O,~S! 0,l6' Q,\1 0,1\ I,S f.~- 0,19 O,S~ Isa llj,~ 0,69 \S 10,1)8 \,IQ 13,1 5";~ 4~,t;' ,54.'; E.run ~Y'is, ! 1r: 1 iq . , ( : ! , 4· '!O,~8 1 1"3.tq· 1j Et 11 o-~o ~ç;l-: I~S l~s ~C\ ; 0,1. <2.,bb : Il~\ 0,\\ ~0,o8 4,9.. 10,\ oi~2 0,53 I~,l( j'5,'LIOJq57 toç 1'4~ I~~ ISï3 0,1 t;;1-Ç" 1&,~ i"30,S- Bw-ul'l "o\l~e'l 1 !
1 ! .. , j. 1 , ' 1.~ O,,"~ o,~'l , 1'3,08 \l~,6tll EC. 81 o-CLo 19,5' \b \9 44S,,%,S" . ~,bl; o.lÇ" 0,'2. ~.l 1/:~ 'o,4Q o,q4 , <z.o,t (),I ro,g1 \o~:0,"35 \,tLCL i tlq 0,.\ ~%' ·.1'1.1-/; GW-Îf. fOVlt.é' . -!JI 1~ - _ .. - - - i -
~ i ' i' ~ 'b,l~ 1 1 l' 1'O~ ~o-bo '"3LJ 10,Ç" CZ,\ ""51,6' ; 4q o,~€ 10,4S ~o,o5" 1 • , ~ 0,28 O,'lq n"1 !?,b io,64 0.65" 0 ;O,4~ o.L't oS ,0,8& . \\,q 5.<L~ - 1CL6,':ï Rou~~ 3auYle~ ,. i 10
... ,




. 1~4tll EC ~l o-Cl.o . 'l.~J 1'2.:~ 26,c; ~f>;S i "3,& l,l'il ; 0,4';) op8 0.2..') 1 g,~ Olcz.~ o,b9 ~ o,q~ \,set 1~,b'l. \~~ ~O G\"ib~ I,q o,?l~ IL. i i ,ol)b !q5~ Si6S'0 .. 1 1
-+- ,~
o,4g kQ,~ 14 1-<
' l , \'l.,~QI q~ ~o-bo ~(,J : tt,5' \b ~&5 1 ~,2. ~O,o5" 0,\1 1 o,CLc; '-O,&~ I~ . b,l 10t~~ . oR'l. Il) o,~5' o~~ 10, ~tL 1Ol+~ 4,~ -- :cz.~,5' JaUM W'O\J~ecP . ~1 , , !
1
lcol~l ç,'l. J1,01 . l'2.,ob !~,f;)S- 1: 41 1'2.8 . Qr\J,,~risfaYl'~EC 101 o-tlS I~ ~ 2~.'; ~G,!2. lo,~' II~ CZ-.l.. 11.4\ o~~ 0,09 ':3,6 18,f Q,'4\ 0/;1 o,l6I. 6S' o/ï'i ,~ \S",8 0,\ J;),~; , ~ -". "" .... .... $0 • 1
. , i : l ' 1 i 1.
100 Il,bq l~~,~, Et~b" Q-'l.o ~4,'l., 8 ' \q,S" :,] : ?,~ .S,oq 1 I,'2S 0;1-6 (0,08 ~,'L 1 10,'2. 0,1 ?~S 1 4,5 I,%lt Qa·i- \,o?, G9 ,2.1-~ 1~'4 6,~!) - G"is f()ncè.1 i ! 0.9.5 i~5 rl~~- .._-_.. --~'-- !-. 11 !2b~~ 80 Jlo 1~,~; ''l.,~ lb ~b j I,I 8,ijS O~b 0,111 i..O,oS 10,'2. ilo,.S o,en- 0,1\ ~~.S "l- l,II o~q o~· I,~ l<t.~\. \"1'.1- 1-tiS - 1'l..1-S Gris foYlc~,
1 .. i
1
"2.{:,,'L1 '1&,1;' 1 2':_.1 ~c;_ ?> lo.b'O iEt III ' 0-10 CL6 ~8,5i ~"5 I,~ 1 \,~, : 0,1~ 0,1\ ol~q 0,'1- Ibl~ 10,S" I,E>'l. q,bS '1.cl.'L \,b~' 1tL. g1 1"5,~ 'i,gS 4~ l '2.l- Brunt !
--, -.1----.




. _. '-1+---'" ,----- 1--- ---- t---,---- 1-----
1\tL! 4<>-bo
i oA~t c:.aJ.)S i ho\b,S 18.S" 1 ~,b ',04 0,1\ 1 2.,1 & o~S O,~ 14,~ 1,~ \.1,S Q,f>S' ~ 0,5 o,~5 oJlb Il,1'3 \2- 5',"'3 - &w-un \"ou'le! ,
.'
1
EC \ttl !o-~o ~"3,2 tLb tL'!> 18,5"1 \ 1 ; r ! \,b2. o;:lh 6 \,11 ;,:~'1 r~a· 0,'2. (,,'l.5' 41 3iS IO,.\JI'\ ~,,\ ..~,S 1\,~b -j O;1b ; o,l~ 112.,'1.. '2.1 o,~~ o,CL ~~ l,ca ~5"<o '\'w-è~ faYlc,@1
1 \'L,S'l lIb
-- 1 - ,- -- - -~ . - - _._-
4.__
._. -- 1- ..... - .. _--
~ 1 l" 1-. 1 \,S \\S ~,'i':> \2.<tl 40-~ 52,11 \b 1',S "3,{,\ 1~o.41l:..0,O~ 0,\'2.. , ~,\ 6;~ '1°,65 l.0, \1 'l.lt,S '5,c)S \,02. O,b~ O,~'5 o).q Q,q, 1 1,1b - "33 ~r\.lYl rOU~Q0
-t- 1 i 1
"
, 1 ~2.1 ~g,() ! l ,,' i j I~,~CIJ EC \3 \ 1 o-Clo l~,~ 1 loS "3~,2. 'I,g, !~O.4 !L..O,o~ Q,og 19.,~ l~S jo,S" l \l,b ~,g o.sq 0,& ~ oliS QJ~' \,og 1$1.. l4;l- 'b,~ - 6-rÎ" fOU ~q ~...': ,œ i..Û,9..9..1 1 1 .
,.'
1
22;t: 14.5"1 \g,s. 4~S' o,b 'l.,q~1 o,~sl Qf2.~ io.og l'3 € 1 ! 1 ; !E( ILl i o-~o 8,S IQI~~ U,IS"' 11 b,1 o,qS- ()J'Z. 4,S ()J~ 17,'3 2,?>~ 4,06: \lS Ç,bs - !'2S Bru\'\ iOVl(,~! 1 : l' , , ;
1 ~ ,
1
. i . 1

























































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































Quarh PtO~ + Per~e
ECHANTILLON S\o~ AIt 0i fe't 0, T'0'l. ~èl~e~ .u f~\l lota\ ~~(h
+ 'n~. to1~\!s Al,O!
ï. % % % 0/0 1. Ïo
EC 1\ Tene ~\"'I! ~I.\ ~'l.,~ '2.1.'2. ~ \,l- O,S~ 10.9 "13.9 1,8
o~<.2Q ,-m,
1'2. - ~~.~ cz.o.ci 20,q ~,1 "1 O'4~ \0;5 <\b,î \,1'i!Q- SO
l~ - "5~,~ ?.o.1 '2sJS q I,t o,n 10,'2 100.L. 1.1
~o-\oo
. EC 'lI Terr~ \i.ne "3~,?l 2o.Q cz.~,~ 9.\ LI 0.1'2. S,t qq,î l,li\IorL:tOl\~'alltrdlio,




q?. - ~I \9;1 'loS! Il,b o,cos O,S?! ?>,b \O~, C6 I,b,",\
40-bo
.Et nI - ""3~;o CLtt,b 'l'l./ï tif[ I,I 0.1 1 10,S' 99,~ \,1
o-'l.o •
rn - 1cz.~ ?.'2.,CO ~q,1 '2>,"3 1,"2- O,~b lo.~ '()~,b 1.~5"1.0-'00
'Et \co \ - 5'3,1- \5,1 1t..,1 ~,9 \,1 0,10"5 lo,S 101,4 \,~
o·'l.o
1<6?. - "34,~ '2.~ "l.~,b l,b 1. \ o,flQ Il \o~,~ I,b~
1.0-'00
EC. 11-\ - 11,q '1.?,') \8~ Ib,(, l, 1 o,b4 lU 10Ci,\ ~,\o-~o
"
EC. ~ol - b4,1 10,1 lo,b ~,C6 1. \ o,bS' 12~ 100),(, I,b
o-\~
40 t - q;t ~b,b 'l.~,CO 10.1'5 O,~S o\~ 1S",b looJ \.'i5~o
Et. 4"3 \ - 5'1 . q,1- \î;1- ~.t \.~ 0,(\3 \'2.,9 lo'!J,'3 1,""S
0'\'0
4"3~ - ~'O,q ~ '2.4J lo,l) ,,~ (),~~ \2 l '1b.~ o,SS4o-bo
E,t ':) Il - 51-.1 1,'S
"'4 1.9 l,Vi) 0c'a '2. \"3,q 'OQ,~ 1.10'\0
5"'~ - ~5' \«0,1 '2.\~ 10,4 \.3 O;f3 \"3 100 \,~S4o·bo
EL 4'311 ~t"<l"illa", .. 'lo,\ 1;~ ~lQ \5.1 Chf 2.o~ o,~~aun~"
c( S~ \ ~ra"illon.. 4o,b II.t,q 15'.'5' '2.\;1- .o,'l ~.9 \.{)5violCKées
ft. S4?. (u\ra~\'~ '2.~,9 \C(.S 1'2.,9 "3~,9 o,b
"
l,bS
iQu~.ti e.a\~ .. \\!rte.
"Total\0 , li Pt. N T 1LLO N ';),01 A\'10~ Fe2.0~ T,Dl Totale.. au \ev ~ ..O\
·'M. ~ ..O~ AhO~ï. Ïe % '1. '/. Y. ï.
Et "32. \ Terre ~t"e ~COS Il,~ 10 3,1 0,4 o.tJ 1 G,& 100,4 " \,~
o-I'il
'32.2 - 5'1- 11;;.2. It.,s 4:3 o,~ 0,65 1-,b C!9,95" l.bS~o-'i!>o
E( '"331 . - ?'O:t ",b 4i~ "3.1 o,~ 6.C6 101,'3 '1,5"0-10 ot1-a
'3'3cz. - 6<J' 12 9,4 4,~ O,~ O,b~ ",l \01,C6 'l~E>Q
"3'33 - St,~ 12.'a I~,~ b,l o,~ 0,(,"3 "l,1 I,'ii1')0 101
334 - S~9 t2,CO \51~ b,9 o,S 0,1 9,b IQI,CO . I,~
2.00
EC "34' - 11.1:0 1,'ii 5',<0 t ,"3 0,4 Q."j4 5A qq,~ 'L,1
o-IS
3~cz.. - "?~ CJ,S 1-,9 \,9 0,4 0.71- s-.s-" loi 2-
"'0-1:.0
"341 - 1,4 \\a \,l. 0,4 ~,t qq,'l \,\Ba-loQ "l'l,b 1
.
EC. "'35" 1 - (,5",1 1~,4 "3~,16 oS \,'(9 10 \01,\ 2:lo-~S
"35"2- - bb,4 9,9 10.\ "3,'6 o,l?J C!l,9 I.l-oS 6,4~s.bo
'3S""3 ~oc.he 11 ~,9 b.5' Sl 4 o,~ t;,~
EC. 4'21 T~'('I"e. ti.ne bCOS cn CO, \ ~1"3 0,9 o,1cz, <6,4 100,(, 2,o'ii
0-\0
422 - ~,I4q,b 15',9 19,1 ~,~ olb o,bl lo'.~ 1,4I,o-So
~'l.'"3 - 2.6",b ~b~ 1(,;3 b,S' O,~ Cl,qS-- \CZ- q'A \,11-S-CO'J
W..4 RoLhe ~,4 ~.l '3,~ ~S 0,1 0,':)
Ee..~~\ Te.V'l"e til'\~ 5'0/0 IL;tS 15.';- 1;),6 0,5 °t~2. Il,1 ~~,'2. I,bQ-I!l
~~~ - Sq 12.,S 9,'0 1,~ \,1 o,lb <0,9 100 ?,'(:l.o-~o
"3~~ - 1'i,1 9,i- 1.1 'O,~s"'l..~ Il~~ o;l.'i" lol,~ 1,'0
+<>-'OQ
"3 CO 4 - ~~;~ l'l,'>. 15',& .\\,b o,q 0,1\ f,S loo,~ 'l,11\0 - \20
3'a5 Rot.h e. 18,\ fiL ~a 6,1 .0,1 b
